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Introduction
 
Allons droit au but. Vous avez certainement entendu dire que AutoCAD est difficile, complexe, ou pénible à apprendre et à utiliser. Mais réfléchissez à ceci : plus un logiciel est facile à apprendre et à utiliser, et plus vite vous butez sur ses limites. Oui, AutoCAD est complexe, mais c’est aussi le secret de son succès. Certains disent que peu de gens se servent de plus de 10 % de ses capacités. En fait, une analyse approfondie montre pratiquement que tout le monde exploite les mêmes 5 % de base, et qu’après, les 5 % suivants diffèrent selon les utilisateurs. Le tout, c’est de trouver vos 5 % à vous, ceux dont vous avez besoin dans votre propre activité.
 
 

 
 

 
Il devrait également être parfaitement clair que si votre carrière vous a placé dans une position où vous devez apprendre AutoCAD, c’est à l’évidence que vous n’êtes pas nul(le) !
 
 

 
 

 
On est stupéfait de réaliser que le logiciel AutoCAD a vu le jour il y a environ 34 ans, c’est-à-dire à une époque où la plupart des gens trouvaient extrêmement limitées les possibilités des ordinateurs personnels. Et, de nos jours, AutoCAD reste, et de loin, le roi de la CAO (la Conception Assistée par Ordinateur, à moins que vous ne préfériez DAO, Dessin Assisté par Ordinateur) sur ordinateur, ce qui en fait l’un des vétérans de tous les programmes pour PC (et ce n’est pas prêt de changer). Songeons que bien des utilisateurs actuels n’étaient même pas nés à l’époque ! Bon nombre de concurrents ont tenté de le défier, beaucoup ont disparu, il en reste encore quelques-uns. AutoCAD règne encore dans son domaine, et est l’un des programmes ayant la plus grande longévité. Il est concevable de penser que l’avenir à long terme de la CAO pourrait bien appartenir à des logiciels 3D spécialisés, comme Inventor ou Revit d’Autodesk. Comme d’habitude, l’histoire tranchera, mais pour le moment, et pour le futur proche, c’est bien AutoCAD qui occupe le devant de la scène.
 
 

 
 

 
Au fil de son évolution, AutoCAD est devenu de plus en plus sophistiqué, en partie pour rester à la hauteur de la complexité croissante des tâches de conception et de dessin pour lesquelles il est conçu. Il ne suffit plus aujourd’hui de tracer de beaux traits. Si on veut vraiment faire de la CAO, il faut organiser de façon appropriée les objets que l’on dessine, leurs propriétés et les fichiers dans lesquels ils se trouvent. Il faut aussi coordonner son travail de CAO avec les collègues qui participent au même projet ou utilisent les mêmes dessins. Il faut enfin savoir se débrouiller pour échanger les dessins en question avec divers correspondants sur Internet. Vous devez même posséder quelques connaissances quant à l’art du dessin en trois dimensions avec AutoCAD.
 
 

 
 

 
AutoCAD vous offre pour tout cela les outils nécessaires, mais il n’est pas toujours facile de savoir quel marteau choisir ou quel clou enfoncer le premier. Ce livre est là pour vous donner les meilleures chances de créer dès vos premières tentatives un dessin présentable, utilisable, imprimable et partageable, sans avoir à poser une équerre sur l’écran de votre ordinateur pour arriver à vous en sortir.
 
Ce que vous ne trouverez pas dans ce livre
 
À la différence de bien d’autres titres de la collection Pour les Nuls, celui-ci vous demande de temps à autre de consulter la documentation officielle ou l’aide du logiciel. AutoCAD est tout simplement trop gros et trop compliqué pour qu’il soit possible de le décrire entièrement dans un seul livre.
 
 

 
 

 
AutoCAD est également trop vaste et trop complexe pour que nous puissions en traiter chaque fonctionnalité (et encore moins les pratiques spécifiques à tel ou tel domaine d’activité). Nous laisserons de côté des sujets trop pointus, comme les bases de données, la personnalisation, ou encore la programmation. C’est la seule manière de conserver une taille raisonnable à ce livre. Et donc de vous inciter à le lire plutôt qu’à le ranger sur une étagère entre deux bibelots...
 
 

 
 

 
Autodesk aime laisser ses utilisateurs (et nous, les auteurs !) dans l’expectative sur les nouvelles fonctionnalités introduites dans chaque version du logiciel. De ce point de vue, la nouvelle interface d’AutoCAD 2009 avait été en son temps une surprise colossale en adoptant le système de rubans de Microsoft Office 2007 (mais sans pour autant, et c’est fort heureux, forcer les utilisateurs à adopter cette configuration et en leur laissant le choix d’opter pour le style AutoCAD classique). Mais, au-delà de ce relookage, il n’y avait pas de différences substantielles par rapport à la version 2008. Depuis, de nombreux progrès ont encore été accomplis, comme l’introduction du dessin paramétrique, et la modélisation 3D organique (libre, si vous préférez).
 
 

 
 

 
Cet ouvrage est consacré à AutoCAD 2017, sans oublier sa version un peu réduite, mais beaucoup plus économique : AutoCAD LT 2017. Nous mentionnerons occasionnellement les différences avec les anciennes précédentes pour simplifier la vie de tous ceux qui auront fait une mise à jour. Nous signalerons également les différences importantes entre la version complète et le petit frère AutoCAD LT, de manière à ce que les utilisateurs de ce dernier sachent ce à côté de quoi ils sont passés (en particulier dans le domaine de la 3D).
 
 

 
 

 
[image: Illustration]En réalité, pratiquement tout ce qui est expliqué dans ce livre concerne également les versions 2015 et 2016 d’AutoCAD. Les principales différences avec AutoCAD 2014 (et quelques versions un peu plus anciennes) concernent notamment l’onglet Début et la disposition du ruban. Mais les principes sous-jacents restent les mêmes.
 
 

 
 

 
Toujours pour rester dans des limites acceptables, ce livre ne traite pas non plus des applications basées sur AutoCAD et dédiées à tel ou tel domaine particulier, comme AutoCAD Architecture ou AutoCAD Mechanical (en dehors de quelques généralités évoquées au Chapitre 1). La plupart des informations que vous trouverez dans cet ouvrage concernent les fonctionnalités d’usage général d’AutoCAD, mais aussi de toutes les variantes basées sur ce programme.
 
Mac Attaque !
 
C’est en 2010 qu’AutoCAD a publié sa première version non dédiée à Microsoft Windows en 20 ans. AutoCAD pour Mac existe donc bel et bien, mais ce livre ne traite que des versions Windows. Même si les fichiers sont évidemment compatibles entre les deux systèmes, il y a de nombreuses différences entre l’aspect et les fonctionnalités de ces programmes. Si vous avez la version Mac d’AutoCAD, désolé ! Il vous faudra chercher un livre dans d’autres rayons…


 
Qui êtes-vous et qui n’êtes-vous pas ?
 
AutoCAD rassemble de nombreux et fidèles utilisateurs de longue date. À l’évidence, ce livre ne répondra pas forcément à toutes les attentes d’un utilisateur expérimenté d’AutoCAD. En fait, ce manuel n’est sans doute pas fait pour vous si :
 
 
	» Vous utilisez AutoCAD depuis l’époque où ses versions étaient définies par des numéros et non par l’année de sortie.
 
	» Vous avez donné des conférences à Autodesk University.
 
	» Vous avez participé à la fondation d’Autodesk University.
 
	» Vous lisez tous les soirs avant de vous endormir un certain nombre de pages d’un de ces fameux manuels techniques de plus de 1 000 pages sur AutoCAD.
 
	» Vous avez suggéré à Autodesk des modifications à introduire dans sa version précédente et vous avez pu voir qu’elles avaient effectivement été prises en compte.
 
	» Après avoir vu vos suggestions importées dans le programme, vous avez envoyé un mail à Autodesk pour expliquer que le travail n’avait pas été fait correctement et pourquoi.


 
Si vous n’appartenez à aucune de ces catégories, ce livre est certainement pour vous.
 
 

 
 

 
Pour pouvoir utiliser AutoCAD (et cet ouvrage), il faut toutefois que vous ayez quelques notions sur l’utilisation de votre ordinateur. Vous devez avoir un ordinateur sur lequel est installé AutoCAD ou AutoCAD LT (de préférence la version 2017, cela va de soi). Une imprimante (ou un traceur) et une connexion à Internet vous seront également très utiles (en fait, Internet est indispensable).
 
 

 
 

 
Vous devez aussi savoir vous servir de votre version de Windows pour copier et supprimer des fichiers, créer un dossier, rechercher un fichier, savoir utiliser la souris pour sélectionner un élément (le mettre en surbrillance) ou activer une commande, fermer une fenêtre, ou encore réduire ou agrandir une fenêtre. Avant de commencer à utiliser AutoCAD, assurez-vous que vous maîtrisez les manipulations de base de votre système d’exploitation.

 
Comment est organisé ce livre ?
 
Disons-le franchement : ce livre est le reflet de réflexions approfondies sur la manière de présenter AutoCAD de façon intelligible, cohérente et progressive.
 
 

 
 

 
L’un des aspects importants de toute cette intense réflexion est la division en parties regroupant plusieurs chapitres se rapportant à un thème commun (voilà qui est certainement original). Vous avez ainsi la possibilité de faire connaissance séparément avec tel ou tel aspect d’AutoCAD. L’ordre dans lequel se succèdent ces parties est une affaire de priorité : vous êtes autorisé à ignorer celles qui suivent ce que vous êtes en train lire jusqu’à ce que vous soyez parvenu à maîtriser ce qui précède (vous suivez ?). Cette division en sous-ensembles successifs est particulièrement utile dans le cas d’un programme aussi puissant qu’AutoCAD.
 
 

 
 

 
Les sections suivantes décrivent brièvement les parties qui composent ce livre.
 
Première Partie : 2017, avenue AutoCAD
 
Avez-vous besoin d’apprendre à vous y retrouver dans la fenêtre d’AutoCAD ? Et d’ailleurs, pourquoi AutoCAD existe-t-il ? Quels sont les différents produits reposant sur AutoCAD vendus par Autodesk et pourquoi utiliser l’un d’entre eux (par exemple, AutoCAD LT) plutôt qu’AutoCAD lui-même ? Si vous trouvez que tout est lent, est-ce normal ou est-ce parce que votre machine est trop poussive pour une telle merveille de l’informatique d’aujourd’hui ? Et pourquoi toutes ces questions, mon adjudant ?
 
 

 
 

 
Dans la Première Partie, nous répondons à toutes ces interrogations, et à bien d’autres. Vous y trouverez aussi ce qui pourrait vous paraître une insoutenable surabondance de détails sur le paramétrage d’un nouveau dessin dans AutoCAD, mais il serait encore plus insoutenable de configurer votre dessin de manière incorrecte et d’avoir l’impression qu’AutoCAD fait tout ce qu’il peut pour vous mettre des bâtons dans les roues. En commençant par quelques tâches de paramétrage, cela n’arrivera pas.

 
Deuxième Partie : Que le trait soit
 
Dans cette partie, nous allons commencer par aborder quelques notions un peu arides mais essentielles, notamment les propriétés des objets et la question de la précision en CAO. Vous brûlez forcément d’impatience d’ébaucher vos premiers dessins, mais si vous ne commencez pas par acquérir ces notions, vous avez peu de chances d’arriver à tracer ou éditer quoi que ce soit. Si vous voulez faire des dessins qui s’affichent bien, se tracent bien et rendent bien, lisez ces chapitres !
 
 

 
 

 
Après ce préambule, le gros de cette division est consacré au trio des activités qui vont sans doute représenter la majeure partie de votre temps d’utilisation d’AutoCAD : dessiner des objets, les éditer, puis utiliser le zoom et le panoramique pour en avoir une vue d’ensemble à l’écran. C’est ce que vous devez faire pour créer une géométrie, c’est-à-dire la représentation en CAO des objets du monde réel que vous modélisez. À la fin de cette Deuxième Partie, vous devriez être assez bon en géométrie, même si un de vos professeurs de mathématiques vous a autrefois dit le contraire.

 
Troisième Partie : Si les dessins pouvaient parler
 
En CAO, les dessins ne sont pas constitués que de traits. La plupart nécessitent une certaine quantité de texte, de cotes et de hachures pour rendre les intentions du concepteur compréhensibles à celui qui aura pour tâche de réaliser sa remarquable création (celui qui a dit « une image vaut mille mots » n’a sans doute jamais compté ceux que l’on trouve sur la plupart des dessins d’architecte). Cette partie vous explique comment introduire ces éléments essentiels dans vos dessins.
 
 

 
 

 
Une fois que vous aurez habillé votre dessin avec le texte, les cotes et les hachures qui lui sont dus, vous voudrez sans doute en avoir une version sur papier pour la montrer à qui vous voudrez (votre client, votre associé ou votre grand-mère). C’est ce qu’un individu normal appelle « imprimer », mais comme les gens qui font de la CAO appartiennent à une autre catégorie, ils utilisent le mot « tracer ».
 
 

 
 

 
Quel que soit le nom que vous lui donnez, c’est ici que nous vous montrons comment pratiquer ce sport.

 
Quatrième Partie : AutoCAD, mode avancé
 
Un bon utilisateur de CAO, comme un bambin au jardin d’enfants, aime jouer avec les autres. AutoCAD encourage ce comportement avec toute une panoplie de fonctions de partage des dessins et des données. Blocs, fichiers de références externes et images bitmap incitent à la réutilisation de parties de dessins, de dessins entiers et de fichiers graphiques. Vous pouvez ainsi créer des symboles dont le texte ou l’apparence change, ou bien encore appliquer des « règles » paramétriques à des objets pour qu’ils conservent la cohérence de leur conception. Cette partie explique également comment utiliser les fonctionnalités Internet d’AutoCAD pour partager vos dessins bien au-delà de votre disque dur et de votre réseau local.
 
 

 
 

 
Les fonctionnalités de partage de dessins et de données d’AutoCAD vous entraînent à des années-lumière de l’époque de la planche à dessin. Une fois que vous aurez découvert comment appliquer ces techniques, vous serez bien engagé sur le chemin qui fera de vous un authentique fou de la CAO (il faudra peut-être songer à prévenir votre famille).

 
Cinquième Partie : Faites la fête en 3D
 
Dans cette partie, vous apprendrez les bases de la modélisation 3D. En partant de l’environnement 3D (comment changer son apparence, comment s’y déplacer, comment examiner le modèle lui-même de différentes manières), les chapitres de cette partie vous présenteront plusieurs techniques de modélisation allant des modèles solides jusqu’à la génération de dessins 2D à partir de modèles 3D.

 
Sixième Partie : Les Dix Commandements
 
Cette partie contient des indications qui réduisent vos chances de rater des dessins (les vôtres ou ceux des autres), comme une liste de ressources et de réglages qui peuvent rendre plus agréable le temps que vous passez avec AutoCAD.
 
 

 
 

 
Il y a en fait une bonne quantité d’informations dans ces chapitres et de précieux conseils, rassemblés pendant des années de pratique du dessin, d’expérimentation et de cogitation sur ce qui ne marche pas comme on voudrait, sans parler de notre manie compulsive de faire des listes. Nous espérons que ces dernières vous aideront à prendre la bonne route et à y rester.

 
Et il y a plus encore…
 
AutoCAD 2017 pour les Nuls a un site Web compagnon. Pointez votre navigateur vers l’adresse www.dummies.com/go/autocadfd17, et vous trouverez divers fichiers de dessin que nous utilisons dans ce livre pour décrire les commandes et les procédures de travail. Ces fichiers sont disponibles au format ZIP. Il vous suffit de les télécharger et de les décompacter pour pouvoir les ouvrir directement dans AutoCAD. Leur nom est associé au chapitre qui les concerne (par exemple, afd03.zip correspond à l’exemple de support du Chapitre 3), et ils contiennent un ou plusieurs dessins. Cependant, tous les chapitres ne sont pas représentés : il faut bien conserver quelques secrets de fabrication et vous inciter à travailler tout seul…
 
 

 
 

 
La plupart des fichiers de dessin sont sauvegardés dans l’ancien format d’AutoCAD 2010, et ils peuvent être ouverts dans toutes les versions qui suivent, donc dans AutoCAD 2017, de même que dans AutoCAD LT 2017.
 
 

 
 

 
[image: Illustration]L’inverse n’est pas vrai. Les fichiers d’AutoCAD 2017 ne peuvent pas être ouverts par une version plus ancienne du programme. Certes, il est possible d’enregistrer un dessin dans un format antérieur (en remontant jusqu’à la version 14), mais certaines fonctionnalités récentes seront soit perdues, soit pauvrement converties.
 
 

 
 

 
Si vous ne disposez pas du tout d’AutoCAD et que vous voulez vous faire une bonne idée du programme avant de l’acheter, vous pouvez aussi télécharger une version d’essai limitée à 30 jours d’AutoCAD 2017 ou d’AutoCAD LT 2017 (voyez le site www.autodesk.fr).


 
Icônes utilisées dans ce livre
 
Les marges de ce livre sont parsemées d’icônes mettant en valeur des informations utiles ou importantes. Bien entendu, des icônes différentes signalent différents types d’informations.
 
 

 
 

 
[image: Illustration]Cette icône vous indique un conseil judicieux qui pourrait vous faire gagner du temps et vous éviter des soucis en utilisant AutoCAD. Nous vous expliquerons parfois toutes les méthodes qui peuvent conduire à un certain résultat. Et cette icône vous expliquera alors la méthode que vous devriez employer.
 
 

 
 

 
[image: Illustration]L’icône « Note technique » identifie un paragraphe dans lequel vous allez trouver des informations plus pointues sur une certaine fonctionnalité. À moins que vous ne soyez vraiment prêt à en savoir (beaucoup) plus sur AutoCAD, vous pouvez vous abstenir de consulter ces paragraphes lors d’une première lecture.
 
 

 
 

 
[image: Illustration]Les paragraphes signalés par cette icône vous disent comment éviter de vous mettre dans une situation embarrassante, si vous vous êtes trop approché d’un danger quelconque. Négliger de les lire pourrait avoir des conséquences désastreuses pour vous, votre dessin, votre ordinateur, et peut-être même les trois.
 
 

 
 

 
[image: Illustration]Retenez les informations annoncées par ce pictogramme : elles vous éviteront par la suite diverses contrariétés plus ou moins considérables. Comme il y a beaucoup de choses à mémoriser lorsque l’on utilise AutoCAD, ces paragraphes vous rappellent qu’il faut vous souvenir de tel ou tel point crucial dans ce qui a déjà été étudié. C’est mieux qu’un nœud dans le coin d’un mouchoir en papier !
 
 

 
 

 
Pour ceux qui ont une petite fatigue et n’ont pas envie de reproduire un exemple de ce livre, connectez-vous sur le site Web compagnon (www.dummies.com/go/autocadfd2017) et téléchargez le ou les fichiers spécifiés.

 
Quelques conventions (à tout hasard)
 
Vous pourriez probablement deviner facilement tout ce que nous allons vous dire ici, mais il vaut mieux le faire pour éviter toute ambiguïté.
 
Commander depuis le clavier
 
Lorsque vous devrez taper du texte dans la ligne de commande, une boîte de dialogue ou un champ de texte d’AutoCAD, celui-ci sera imprimé en gras. Le texte affiché par AutoCAD, en revanche, sera imprimé dans une police particulière, de même que tout autre message ou élément de texte apparaissant à l’écran. D’autre part, les séquences de messages qui apparaissent dans la ligne de commande d’AutoCAD seront imprimées comme ceci : 


[image: Illustration]

 
(De nombreuses figures, en particulier aux Chapitres 8 à 11, montrent également des exemples de la ligne de commande et des réponses fournies par AutoCAD.)
 
 

 
 

 
De nombreuses commandes d’AutoCAD disposent d’une version raccourcie (un alias) pour faciliter les choses à ceux qui aiment utiliser la ligne de commande. Dans ce livre, nous utiliserons la mise en forme qui consiste à mettre en majuscules aussi bien les noms des commandes que les lettres du raccourci, ce qui vous permettra de les identifier d’un coup d’œil. Cela signifie que pour déplacer par exemple un objet, vous aurez le choix entre taper DEPLACER, ou DP si vous voulez utiliser le raccourci, dans la ligne de commande, puis appuyer sur la touche Entrée (vous pouvez en fait utiliser des majuscules ou des minuscules dans vos saisies, et AutoCAD est même capable de vous comprendre si vous utilisez des caractères accentués). De plus, lorsque vous commencez à saisir une commande, AutoCAD se met à votre écoute et vous propose ce qui correspond à votre saisie. Vous pouvez alors continuer à entrer des caractères, ou encore cliquer sur le nom d’une des commandes proposées par AutoCAD.
 
 

 
 

 
Il est possible de voir une liste de tous les alias de commandes aussi bien dans AutoCAD que dans AutoCAD LT depuis le panneau Personnalisation de l’onglet Gérer et en cliquant sur Modifier les alias. Mais contentez-vous de regarder. Ne changez surtout rien !


 
Où continuer ensuite ?
 
Si vous avez lu cette introduction, c’est que vous êtes comme nous : vous aimez lire (les personnes trop pressées se contentent hélas de sauter sur l’index pour se précipiter sur ce qu’elles ont besoin de savoir à l’instant t). Si vous êtes un tout nouvel utilisateur d’AutoCAD, vous pouvez lire ce livre dans l’ordre, du début jusqu’à la fin. Son plan vous conduira en ligne (presque) droite vers le but recherché : configurer votre environnement de dessin, réaliser celui-ci, le tracer et partager votre travail avec d’autres personnes.
 
 

 
 

 
Si vous possédez davantage d’expérience, vous appartenez probablement à la race des zappeurs d’index qui recherchent les informations dont ils ont besoin pour réaliser une certaine tâche. Vous localiserez facilement cet index, mais nous vous encourageons tout de même à parcourir ce livre. Prenez au fur et à mesure de vos pérégrinations des notes qui vous aideront ensuite à retrouver des notions dont vous aurez besoin par la suite.
 
 

 
 

 
Quelle que soit la voie que vous décidiez de prendre, espérons que vous passerez des heures studieuses et passionnantes avec AutoCAD 2017 pour les Nuls !


 



1
 
2017, avenue AutoCAD
 
DANS CETTE PARTIE...
 
 
	» AutoCAD 2017 est bien plus qu’un programme de CAO parmi d’autres. C’est un environnement complet de conception et de dessin. Si vous faites connaissance avec AutoCAD, il vous faut donc commencer par acquérir quelques notions de base, en particulier la façon de vous servir de la ligne de commande et comment paramétrer correctement votre dessin. Ce sont ces techniques essentielles que nous allons expliquer dans cette partie.
 
	» Si vous êtes un utilisateur déjà expérimenté d’AutoCAD, mais que vous avez oublié quelques versions en cours de route, vous serez évidemment particulièrement intéressé par les principales nouveautés de la version 2017. Nous y reviendrons aussi dans cette partie.


 





Chapitre 1
 
Introduction à AutoCAD et AutoCAD LT
 
 

 
DANS CE CHAPITRE : 


 
	» Savoir bénéficier des avantages d’AutoCAD.
 
	» Utiliser AutoCAD et les fichiers DWG.
 
	» Faire connaissance avec la famille des produits AutoCAD.
 
	» Utiliser AutoCAD LT au lieu d’AutoCAD.
 
	» AutoCAD 2017, quoi de neuf ?


 
 

 
Vous êtes peut-être l’un de ces quelques vétérans qui continuent à exercer l’art ancien du dessin manuel avec une plume et du papier vélin. Désolé : les temps ont changé ! Ou bien encore, vous êtes un ingénieur ou un architecte à la tête d’une petite entreprise, pour qui le moment est venu de passer de la planche à dessin à la CAO. Si c’est le cas, nous devons vous dire que du travail vous attend. Vous avez peut-être déjà essayé, il y a longtemps, d’utiliser AutoCAD, mais vous avez abandonné ou vous vous êtes tout simplement rouillé. Peut-être aussi utilisez-vous en ce moment une version ancienne, comme AutoCAD 2006, voire peut-être même AutoCAD 2000 (si vous êtes un amateur d’antiquités). Mais peut-être êtes-vous aussi un nouveau venu dans le monde de la CAO, impatient d’en découvrir les immenses possibilités.
 
 

 
 

 
Quel que soit votre cas, nous espérons que vous aurez plaisir à apprendre à maîtriser AutoCAD. Dessiner avec AutoCAD demande au départ des efforts significatifs, mais ce que vous allez en tirer en vaut la peine. La CAO est gratifiante pour ceux qui abordent leur travail dans un esprit créatif en cherchant comment faire toujours mieux. Elle vous donne la possibilité d’apprendre quelque chose de plus, de découvrir de nouveaux procédés, ou d’améliorer l’efficacité et la qualité de vos méthodes de dessin.
 
 

 
 

 
AutoCAD était à ses débuts (dans les années 1980) un programme qui ne fonctionnait que sous MS-DOS et les PC d’IBM. Les utilisateurs tapaient donc des commandes et n’utilisaient ni barres d’outils ni boîtes de dialogue. Autodesk a ensuite porté AutoCAD sous de nombreux systèmes d’exploitation à interface utilisateur graphique, notamment le Macintosh, diverses versions d’Unix et Windows. En 1997, Autodesk a fait le choix de ne porter AutoCAD que sous le système d’exploitation Microsoft Windows et il est resté fidèle à cette stratégie pendant treize ans. Puis, en 2010, il a commercialisé sa première version non Windows depuis bien, bien longtemps : AutoCAD pour Mac. La précédente datait de 1992 ! Cela a pris du temps, mais on dirait bien que le Mac est de retour…
 
 

 
 

 
Dans ce livre, nous ne traiterons que des versions Windows d’AutoCAD 2017 (voire d’AutoCAD LT 2017). AutoCAD pour Mac est assez différentois la f de par son interface et ses fonctionnalités. Il n’est donc pas possible de couvrir les deux systèmes dans un seul et même livre.
 
 

 
 

 
AutoCAD 2017 comme AutoCAD LT 2017 sont pris en charge par les variantes suivantes de Windows, que ce soit en 32 ou en 64 bits :
 
 
	» Windows 10 (en version ordinateur de bureau ou portable).
 
	» Windows 8.1 avec la mise à jour KB2919355.
 
	» Windows 7 SP1.


 
Si vous avez oublié de mettre à jour votre système d’exploitation, désolé. AutoCAD 2017 n’est pas compatible avec les anciennes versions de Windows, c’est-à-dire XP ou Vista. Ce qui, d’ailleurs, n’est absolument pas surprenant…
 
 

 
 

 
[image: Illustration]Nous avons essayé de lancer AutoCAD 2017 sur un notebook avec une résolution de 1024 x 600 pixels. Aussitôt, il se plaint en disant qu’il a besoin de 1360 x 768 pixels, mais il démarre quand même. Tout le secret consiste à configurer le notebook pour le connecter à un second moniteur avec une résolution plus importante (voire même à une TV Full HD), en mode bureau étendu, et à faire glisser la fenêtre d’AutoCAD sur l’écran externe.
 
 

 
 

 
Du fait de son héritage MS-DOS passé et de sa propension à se concentrer sur l’efficacité, apprendre à utiliser AutoCAD n’est pas ce qu’il y a de plus facile, mais le logiciel est aujourd’hui devenu plus simple à manipuler et plus cohérent. Il est bien intégré à l’environnement Windows, mais vous y rencontrerez tout de même quelques particularités issues de ses origines MS-DOS, à commencer par la ligne de commande (l’espèce de petite zone de texte qui se trouve en bas de la fenêtre d’AutoCAD, dont nous reparlerons dans le Chapitre 2). Mais Autodesk a même réussi à rendre cette ligne (pardon, fenêtre) de commande nettement plus confortable depuis quelques versions ! Ce livre va vous guider parmi ces spécificités et vous éviter les petites difficultés qu’elles pourraient vous causer.
 
Pourquoi AutoCAD ?
 
AutoCAD a vu le jour en 1982, ce qui signifie qu’il n’est déjà plus tout jeune, disons même peut-être plus vieux que vous ! C’est lui qui a lancé la transition de la CAO (vraiment très chère) sur mainframe et sur mini-ordinateur à la CAO sur micro-ordinateur (simplement chère).
 
 

 
 

 
Les capacités 3D d’AutoCAD se sont développées en différentes étapes et bonds depuis quelques versions, et la modélisation 3D est devenue une méthode courante pour tester des conceptions avant de passer au dessin. Pour autant, AutoCAD est avant tout et surtout un programme de dessin technique et industriel en deux dimensions, c’est-à-dire de création de dessins dans lesquels les cotes et la précision sont importantes, parce qu’ils ont généralement pour but de permettre de fabriquer ou de construire ce qu’ils représentent. Les dessins que vous créez avec AutoCAD doivent se conformer à des normes établies il y a bien longtemps pour les dessins industriels réalisés manuellement. Avec AutoCAD, l’investissement initial est certainement plus élevé que celui que requiert le travail avec un papier et un crayon, et la courbe d’apprentissage est nettement plus raide, sans compter que vous devez aussi apprendre à vous servir d’un ordinateur. Pourquoi alors s’embêter avec tout cela ? Tout simplement parce qu’il y a tout de même plusieurs excellentes raisons de remplacer sa planche à dessin par AutoCAD. En voici trois :
 
 
	» La précision : Il est plus facile de tracer avec AutoCAD des traits, des cercles ou d’autres formes ayant exactement les dimensions voulues que de le faire à la main.
 
	» La facilité d’édition : Il est beaucoup plus simple de modifier un dessin sur l’écran de votre ordinateur que sur le papier. Le résultat est d’ailleurs aussi beaucoup plus propre.
 
	» L’efficacité : Il est beaucoup plus rapide de créer des dessins de nombreux types différents avec un programme de CAO, en particulier si ces dessins comportent des éléments répétitifs (par exemple, le plan d’un étage dans un immeuble). Cette efficacité nécessite toutefois de la dextérité et de la pratique. Si vous êtes un champion du dessin industriel à la main, n’attendez pas de gain d’efficacité immédiat en passant à la CAO !


 
La Figure 1.1 présente plusieurs types de dessins dans la fenêtre d’AutoCAD.
 
Figure 1.1 : Chef, c’est quoi le dessin du jour ?

 
[image: Illustration]

 
Pourquoi choisir AutoCAD ? Il n’est que le point de départ d’une vaste panoplie de produits matériels et logiciels conçus pour être utilisés avec lui. Autodesk a considérablement stimulé ce processus en réalisant une série d’interfaces de programmation pour AutoCAD dont toutes sortes d’entreprises (y compris Autodesk) ont pu se servir pour étendre l’application (mais ce n’est hélas pas le cas pour AutoCAD LT). Certaines extensions ont eu un tel succès qu’elles ont été rachetées par Autodesk, qui les a incorporées à ses propres produits. Si l’on considère toutes les ressources qu’il propose (add-ons, extensions, formations, livres, etc.), AutoCAD n’a pas beaucoup de concurrents dans son domaine.
 
 

 
 

 
[image: Illustration]Une autre bonne raison de choisir AutoCAD, c’est que vous pouvez avoir besoin de partager vos dessins avec des personnes qui ne l’utilisent pas : clients, vendeurs, autres services de l’entreprise, etc. Grâce au nuage Internet et à ce que vous propose Autodesk, il est possible de stocker vos fichiers sur des serveurs distants et d’inviter vos correspondants à les visualiser. Ils n’ont besoin ni d’AutoCAD ni de compléments particuliers à installer sur leur ordinateur. Un navigateur Web standard suffit en effet à ouvrir ces fichiers et à procéder à quelques traitements de base pour la création, l’édition, l’impression ou encore l’annotation des dessins. Mieux encore, plusieurs personnes peuvent parfaitement accéder en même temps au même fichier, voir ce que font les autres, en discuter, etc. C’est Seattle – Paris – Tokyo – Shanghai en simultané ! Il existe également des applications gratuites sur iPhone et sous Android pour les itinérants de la CAO. Voyez le Chapitre 20 pour plus de détails.

 
Il faut être DWG
 
Pour tirer pleinement avantage d’AutoCAD dans votre environnement de travail, vous devez connaître les caractéristiques du format DWG dans lequel AutoCAD enregistre les dessins.
 
 
	» Dans de nombreux cas, une version ancienne d’AutoCAD ne peut pas lire un fichier DWG créé par une version plus récente.
 
	» Une version récente d’AutoCAD peut toujours lire les fichiers créés par une version ancienne (y compris des dessins datant de 1984 !).
 
	» Certaines versions antérieures sont capables d’ouvrir des fichiers sauvegardés par une génération un peu plus récente. En gros, le format DWG changeait à peu près tous les trois ans depuis le début des années epuis la version version 2013, la situation s’est stabilisée…
 
	» Dans les versions actuelles, vous pouvez utiliser la commande « Enregistrer sous » pour sauvegarder un fichier au format DWG d’une version plus ancienne. En fait, AutoCAD 2017 est capable de remonter le temps jusqu’à la célèbre version R14, qui date pourtant de 1997 ! De plus, il est également possible d’enregistrer une copie d’un dessin dans un simple format de texte (fichiers DXF) en remontant jusqu’à la version 12.


 
Le Tableau 1.1 indique à quel format DWG correspond chaque version d’AutoCAD (ces versions seront décrites plus loin dans ce chapitre).
 
Tableau 1.1 : Versions d’AutoCAD et formats DWG.

 
[image: Illustration]

 
[image: Illustration]

 
Il est plus facile de travailler avec AutoCAD si vos collègues et vos correspondants d’autres entreprises utilisent la même version et les mêmes outils associés. De cette façon, vos fichiers DWG, vos add-ons, et même les arcanes de votre connaissance de la CAO, peuvent être partagés de façon cohérente par les autres membres de votre groupe de travail et par vos partenaires. En pratique, vous aurez sans doute à travailler avec des gens (au moins dans d’autres entreprises) qui utilisent des versions aussi âgées qu’AutoCAD 2006, voire même encore plus vieilles.
 
 

 
 

 
[image: Illustration]De nombreux programmes sont présentés comme « compatibles DWG », c’est-à-dire capables de convertir des données depuis et vers le format DWG d’AutoCAD, mais cette compatibilité est une chose difficile à réaliser de façon satisfaisante. Une erreur mineure dans une conversion de fichier peut avoir des conséquences allant du « simplement contrariant » au « totalement désastreux ». Chaque fois que vous ouvrez un fichier, AutoCAD vérifie son parentage et vous avertit s’il a été créé avec un produit qui ne provient pas des bureaux d’Autodesk. Si vous échangez des fichiers DWG avec des personnes qui utilisent d’autres programmes de CAO, tenez-vous prêt à passer du temps à identifier et corriger les problèmes de conversion.

 
Faire connaissance avec LT
 
Vous l’aviez peut-être deviné : LT est l’abréviation de light, c’est-à-dire « léger ». Pour tout dire, c’est surtout le prix qui est léger. AutoCAD LT est la bonne affaire du moment : il contient à peu près 80 % des fonctionnalités d’AutoCAD pour environ 20 % de son prix (d’accord, on est plutôt ces temps-ci dans un rapport 85/15). De même que le grand frère AutoCAD, la version LT fonctionne sur un ordinateur sous Windows sans nécessiter de composants matériels supplémentaires. Avec AutoCAD LT, vous entrez dans le monde d’AutoCAD, le leader mondial des programmes de CAO, pour une dépense initiale relativement raisonnable.
 
 

 
 

 
AutoCAD LT est un très proche cousin d’AutoCAD. Pour le créer, Autodesk est parti du programme AutoCAD, en a retiré quelques fonctionnalités pour justifier son prix inférieur et y a ajouté quelques aspects qui en facilitent l’utilisation par rapport à la version complète d’AutoCAD. AutoCAD LT présente donc une grande ressemblance avec AutoCAD et fonctionne largement de la même manière. La fenêtre principale, les rubans et le menu de l’application sont essentiellement les mêmes dans les deux produits (il y a évidemment quelques rubans, panneaux et commandes en moins).
 
 

 
 

 
En réalité, l’une des principales différences entre ces deux versions n’a rien à voir avec les programmes eux-mêmes. Elle réside dans le fait qu’AutoCAD LT ne prend pas en compte différents langages de programmation et de personnalisation utilisés pour développer les add-ons d’AutoCAD. Il n’y a donc pratiquement aucun de ces add-ons ou utilitaires proposés par Autodesk, ou d’autres éditeurs de logiciels, qui soient accessibles aux utilisateurs de la version LT.
 
 

 
 

 
D’autre part, AutoCAD LT ne dispose que d’une prise en charge limitée de la 3D. Il permet d’afficher et de modifier des objets 3D, donc de travailler avec des dessins créés dans AutoCAD et qui contiennent des objets 3D, mais il n’autorise pas la création de véritables objets en trois dimensions.
 
 

 
 

 
Bien que vous puissiez entendre proclamer qu’AutoCAD LT est plus facile à maîtriser et à utiliser qu’AutoCAD, la vérité est que le niveau de difficulté (ou de simplicité, selon vos possibilités) est pratiquement le même. La courbe d’apprentissage de LT ne diffère pas significativement de celle d’AutoCAD. AutoCAD a été initialement conçu pour être aussi puissant que possible, puis plus ou moins modifié pour le rendre plus facile à utiliser. AutoCAD LT hérite de ces caractéristiques.
 
 

 
 

 
Heureusement, la faible différence entre LT et AutoCAD signifie qu’une fois que vous aurez accompli l’ascension de cette fameuse courbe d’apprentissage, vous aurez la même vue sur un magnifique panorama. Vous disposerez de presque tous les outils de dessin 2D d’AutoCAD et vous pourrez échanger vos fichiers DWG avec d’autres utilisateurs d’AutoCAD sans risquer des pertes de données.
 
 

 
 

 
Ce livre est consacré à AutoCAD 2017, mais une bonne partie des informations qu’il contient s’appliquent aussi à AutoCAD LT 2017 (sauf bien sûr pour tout ce qui concerne la 3D, sur laquelle nous reviendrons dans la Cinquième Partie). L’icône que vous voyez en marge de ce paragraphe signale les différences dignes d’être mentionnées.

 
AutoCAD a des besoins
 
Si vous réalisez une mise à jour depuis une version récente d’AutoCAD, et que vous travaillez essentiellement ou entièrement en 2D, votre matériel est probablement suffisant. En fait, dans ce cas (et cela s’applique spécialement aux utilisateurs de LT), AutoCAD 2017 devrait s’exécuter sans problème sur n’importe quel ordinateur fonctionnant sous Windows 10, 8 ou 7.
 
 

 
 

 
Les besoins d’AutoCAD en termes de ressources système pour s’exécuter sous Windows 10, 8 ou 7 sont substantiellement plus élevés qu’avec des versions plus anciennes de Windows. Nous allons voir cela de plus près dans cette section.
 
 

 
 

 
Avant d’effectuer une mise à jour depuis une version antérieure, vous devez être au courant de ce qui suit :
 
 
	» Oubliez les vieilles versions de Windows : AutoCAD 2017 n’est pas fait pour Windows Vista, XP, 2000, NT, 98, Windows Me. Vous devez utiliser Windows 10 ou 8.1 (dans la gamme Famille, Pro ou Entreprise) ou Windows 7 (Familiale Premium, Professionnel ou Intégrale). Windows Vista pourra peut-être convenir (mais, normalement, la réponse est non, surtout que personne de sensé ne continuerait à utiliser cette version de Windows). Et tout ce qui est plus ancien est à proscrire.
 
	» La compatibilité des fichiers DWG : Nous le rappelons à nouveau, mais vous ne devez pas l’oublier : AutoCAD 2013 a introduit un nouveau cycle pour son format DWG, et ce cycle se poursuit avec AutoCAD 2017. Normalement, cela ne devrait pas vous poser de problème. Sauf si vous n’avez pas mis les mains dans le cambouis depuis longtemps…
 
	» La compatibilité des applications : Si vous utilisez des logiciels tiers (provenant d’une autre source qu’Autodesk), conçus pour une ancienne version d’AutoCAD, ils peuvent ne pas fonctionner avec AutoCAD 2017. Des applications développées avec les interfaces de programmation.NET ou ObjectARX (AutoCAD Runtime eXtension) resteront peut-être opérationnelles ou devront être recompilées. En revanche, bon nombre de programmes LSP (AutoLISP), écrits pour des versions (pas trop) antérieures d’AutoCAD, devraient rester compatibles avec AutoCAD 2017. Mais il n’y a qu’une eule maniè de le savoir : : essayer ! ! 
 

 
 


[image: Illustration] Le support pour les applications VBA (Visual Basic for Applications) n’est pas inc AutoCAD depuis sa version version 2013. Vous pouvez continuer à exécuter de telles applications, mais il vous faudra au préalable télécharger et installer l’outil VBA proposé sur le site Web américain d’Autodesk. Accédez au site (www.autodesk.com) et faites une recherche sur les termes VBA Installer (ou encore VBA Enabler). Si vous avez de la chance, la première page de réponses devrait être la bonne. Faites attention à choisir la version qui vous convient (32 bits ou 64 bits). Sinon, la bonne réponse est disponible à l’adresse (très ngue et compliquée, désolé)) : https://knowledge.autodesk.com/support/autocad/downloads/caas/downloads/content/download-the-microsoft-visual-basic-for-applications-module-vba.html 

 
	» La configuration système nécessaire est assez exigeante : Pour AutoCAD 2017, Autodesk recommande au moins un processeur Intel ou AMD à 3 GHz ou plus doté de la technologie SSE2, et au moins 2, voire 3, Go de mémoire vive. Bien entendu, il conseille vivement un système sous Windows 10, 8.1 ou 7 en 64 bits. Comme il se doit, les processeurs et cœurs multiples sont supportés. Vous avez aussi besoin d’une résolution d’affichage de 1 280 x 768 ou plus en mode True Color, de plusieurs dizaines de Go d’espace disponible sur le disque dur, d’une connexion à Internet et d’un navigateur Internet récent (disons pour simplifier, Microsoft Internet Explorer 9.0 ou plus).
 
	» La configuration système nécessaire pour travailler en 3D est encore plus exigeante : AutoCAD recommande cette fois un processeur d’une fréquence de 3 GHz ou plus, au moins 4 ou 8 Go de RAM (ce qui n’est d’ailleurs utile que dans une configuration 64 bits), une carte graphique compatible Direct3D avec un minimum de 128 Mo de mémoire (d’accord, c’est presque une plaisanterie), et quelques Go d’espace disque en plus de ce qui est nécessaire à l’installation.


 
Cette configuration conseillée est assez minimaliste.
 
 

 
 

 
[image: Illustration]En fait, la seule procédure d’installation standard nécessite pas loin de 10 Go de place sur le disque dur. Mais la générosité des matériels modernes est telle que cela ne devrait pas être un vrai problème. D’autre part, sur un système 64 bits, il n’y a jamais trop de mémoire.
 
 

 
 

 
[image: Illustration]Pour en savoir plus sur les vrais besoins d’AutoCAD 2017, voyez la page Web :
 
 

 
 

 
http://www.autodesk.fr/store/building-design-suite-ultimate/system-requirements

 
Et soudain, ce fut 2017 !
 
Il y a eu une nouvelle version d’AutoCAD chaque printemps depuis l’année 2003 (date de sortie d’AutoCAD 2004). C’est un délai bien court pour que même une armée de programmeurs puisse mettre au point un jeu de nouvelles fonctionnalités capables de convaincre tous les utilisateurs qu’ils ont intérêt à se mettre à jour. La démarche semble plutôt, dans les dernières versions, consister à se concentrer sur quelques zones particulières. Par exemple, AutoCAD 2007 était la version de la 3D. Le moteur de modélisation 3D y avait été développé et simplifié, mais il y avait relativement peu de choses destinées à la foule des utilisateurs 2D. A contrario, AutoCAD 2008 fut taxée de « version du dessinateur », car de nombreuses améliorations furent apportées aux capacités de dessin 2D du logiciel (avec, en particulier, l’introduction des objets annotatifs).
 
 

 
 

 
Avec la version 2009, le gros de l’effort de programmation s’était porté sur l’interface d’AutoCAD (en s’inspirant de la suite Microsoft Office 2007), avec en prime quelques nouveautés pour certains outils de navigation 3D, les très utiles propriétés rapides ou encore un gestionnaire de calques amélioré. AutoCAD 2010 a offert des améliorations significatives aussi bien pour la 2D que la 3D, avec en particulier l’introduction du dessin paramétrique et la modélisation de maillages personnalisés. Si AutoCAD 2011 peut être considéré comme une évolution secondaire, cette version a apporté une nouvelle propriété bienvenue : la transparence des objets.
 
 

 
 

 
La grande nouveauté d’AutoCAD a été les réseaux associatifs. Les réseaux vous permettent de créer très rapidement des motifs répétitifs d’objets, par exemple pour reproduire des colonnes ou des trous dans des plaques. Autrefois, il ne s’agissait que de copies. Mais, depuis AutoCAD 2012, ces copies sont en réalité des entités liées. Ainsi, toute modification apportée à l’un des membres du réseau est automatiquement reportée sur les autres. Nous y reviendrons plus en détail dans les Chapitres 11 et 18.
 
 

 
 

 
Chaque nouvelle version d’AutoCAD apporte de nombreuses fonctions nouvelles, qu’elles soient améliorées ou revisitées. Il faudrait un gros chapitre rien que pour en faire une brève description. C’est évidemment impossible. En fait, AutoCAD 2017 est surtout une évolution du logiciel, et non pas une révolution (il faut bien faire une pause de temps à autre).
 
 

 
 

 
Parmi les nouveautés, changements et autres améliorations susceptibles de nous intéresser ici, nous mentionnerons simplement les points suivants :
 
 
	» Traits d’axe et marques de centre intelliges : : D’accord, AutoCAD a toujours été intellig M, mis, il s’agit de travailler de manière encore plus efficace et intuitive.
 
	» Outils de gestn : : AutoCAD 2017 améliore encore plus tout ce qui concerne le travail collaboratif. En particulier, les normes BIM (la normalisation des données du bâtiment) est encore perfectionnée, de même que le partage des données dans le cloud Internet.
 
	» Importation DF : Le format standard PDF fait maintenant partie des formats d’importation des fichiers.
 
	» Impressi 3D : : Les modèles 3D peuvent être plus facilement envoyés à un service spécialisé, ou traités avec Print Studio.
 
	» Outils de migtion : : Les paramètres et fichiers personnalisés peuvent être plus facilement importés.
 
	» Application de reau : : Les mises à jour du logiciel peuvent maintenant être plus facilctués effeces viavia l’application de bureau Autodesk.


 
Et maintenant, il est temps de se mettre au travail !


 



Chapitre 2
 
AutoCAD 2017 : Le tour du propriétaire
 
 

 
DANS CE CHAPITRE : 


 
	» Le tour des fenêtres d’AutoCAD 2017.
 
	» Naviguer dans les menus d’AutoCAD.
 
	» D’une barre à une autre : les barres de titre, la barre de menus, les barres d’outils et la barre d’état.
 
	» Démêler le ruban.
 
	» Naviguer avec la barre et le cube.
 
	» Flirter avec les palettes.
 
	» Découvrir la zone de dessin.
 
	» Utiliser l’aide en ligne.


 
 

 
AutoCAD 2017 est un citoyen à part entière du monde Windows. Mais si vous arrivez tout droit d’AutoCAD 2008, ou si vous avez laissé tomber la suite Microsoft Office 2007 (ou plus), vous aurez peut-être du mal à vous reconnaître dans les toutes dernières versions d’AutoCAD. Pourtant, la barre de titre indique bien « AutoCAD 2017 ». Vous devez donc être au bon endroit.
 
 

 
 

 
De même que la suite de ce livre, ce chapitre est écrit pour un lecteur qui a déjà utilisé d’autres programmes Windows, mais manque de pratique avec AutoCAD. Si vous avez déjà une certaine expérience des versions récentes d’AutoCAD, une partie de ce chapitre ne vous apprendra pas grand-chose (même si le programme vous semble différent). Ici, comme dans tout le reste de ce livre, nous vous montrerons comment utiliser l’espace de travail appelé Dessin et annotation. Plus loin dans ce chapitre, nous vous expliquerons même comment redonner à l’interface modernisée d’AutoCAD son aspect d’antan.
 
 

 
 

 
Par défaut, AutoCAD 2017 s’ouvre dans l’espace de travail Dessin et annotation. Et il y reste jusqu’à ce que vous en changiez (nous reviendrons sur ce point plus tard dans ce chapitre). Si vous n’avez plus reçu de nouvelles du monde extérieur depuis quelques années, vous vous demanderez peut-être ce que sont devenus les menus et les barres d’outils. Dans AutoCAD 2017, une seule barre d’outils est visible (il s’agit de la barre Accès rapide, qui se trouve sur la gauche de la barre de titre). Et aucun menu n’est apparent. En revanche, l’espace de travail Dessin et annotation affiche deux éléments majeurs de l’interface de l’application :
 
 
	» Menu de l’application : (vous pouvez aussi l’appeler menu Application) Pour l’ouvrir, cliquez sur le gros bouton marqué d’un A qui se trouve dans le coin supérieur gauche de la fenêtre d’AutoCAD. Vous voyez alors apparaître une série de commandes qui concernent exclusivement les fichiers. Vous pouvez y créer de nouveaux dessins, ouvrir des dessins existants, sauvegarder des fichiers ou encore lancer des impressions.
 
	» Ruban : Le ruban remplace les barres d’outils, la plupart des palettes ainsi que le tableau de bord des versions plus anciennes. Alors que le menu de l’application se concentre sur la gestion des fichiers, c’est dans le ruban que vous trouvez les commandes servant à créer et éditer les objets du dessin. Les programmeurs d’AutoCAD ont développé une approche de dessin basée sur la notion de tâches, et organisé l’interface en panneaux regroupant des outils relevant de la même catégorie d’actions.


 
Ces éléments seront présentés plus en détails dans les sections qui suivent. Sachez pour autant qu’il vous est toujours possible de redéfinir l’environnement d’AutoCAD 2017 de manière à ce qu’il ressemble à peu de chose près à celui de la version 2008. Nous verrons un peu plus loin comment procéder.
 
AutoCAD et Windows
 
Que vous soyez un nouveau venu ou que vous ayez laissé passer quelques versions, nous pouvons vous garantir que naviguer dans l’interface d’AutoCAD 2017 peut être une expérience de haut vol.
 
 

 
 

 
Si vous êtes déjà familiarisé avec la suite Microsoft Office (disons depuis une petite dizaine d’années ou moins), vous reconnaîtrez facilement certaines fonctionnalités du programme, comme le ruban et le menu de l’application qui vous servent à sélectionner des commandes ou à changer des paramètres système.
 
 

 
 

 
Mais même si le look d’AutoCAD semble plus ou moins familier, de nombreux aspects de la présentation du programme (de même que certaines méthodes de travail) diffèrent de ce que vous rencontrez dans vos applications Windows habituelles. Selon l’espace de travail dans lequel vous vous trouvez, vous disposez bien souvent d’au moins cinq manières d’indiquer au programme ce que vous voulez faire (cliquer sur une icône dans une barre d’outils, sélectionner une commande dans un menu, cliquer sur un bouton dans un panneau du ruban, entrer une commande au clavier ou encore utiliser un menu contextuel), dont aucune n’est forcément la meilleure pour chacune des tâches prises individuellement.
 
 

 
 

 
[image: Illustration]Aussi astucieux qu’ils paraissent être, les panneaux du ruban et le menu de l’application ne proposent pas toujours le moyen d’action le plus efficace. Lorsque vous voulez faire avancer votre projet, vous devez combiner l’usage du ruban avec d’autres méthodes, notamment la saisie d’options au clavier ou dans des menus contextuels. Nous vous montrerons comment procéder tout au long de ce livre.
 
 

 
 

[image: Illustration] 
DÉFINISSEZ VOTRE PROFIL D’AFFICHAGE
 
Les copies d’écran et les descriptions de ce chapitre reflètent la configuration par défaut de l’espace de travail Dessin et annotation d’AutoCAD, c’est-à-dire ce que vous voyez si vous utilisez la version standard d’AutoCAD (et non une version spécialisée comme AutoCAD Architecture ou AutoCAD Mechanical) et si vous n’avez pas édité les paramètres d’affichage. Vous pouvez sélectionner un autre espace de travail en cliquant dans la barre de titre sur le bouton qui indique Dessin et annotation. Vous modifiez l’apparence de l’espace de travail lui-même au moyen des paramètres de l’onglet Affichage de la boîte de dialogue Options (ouvrez le menu de l’application, puis cliquez en bas de celui-ci sur le bouton Options) et en faisant glisser les barres d’outils et autres composants que vous voyez à l’écran.
 
 

 
 

 
La principale modification apportée pour ce livre à la configuration du programme est l’application d’un fond blanc à la zone de dessin (les figures du livre sont plus lisibles de cette façon). La couleur par défaut d’AutoCAD 2017 et d’AutoCAD LT 2017 est une sorte de gris sombre, mais nous savons que les vétérans préfèrent un arrière-plan noir parce qu’ils pensent être moins gênés par les reflets en procédant ainsi (ce qui ne devrait plus être un problème avec les écrans LCD d’aujourd’hui). Quelle que soit votre préférence, c’est la bonne si elle vous procure un bon confort d’utilisation. Certaines des couleurs d’AutoCAD se voient mieux sur un arrière-plan clair, et d’autres sur un arrière-plan foncé. Votre choix est parfaitement respectable.
 
 

 
 

 
Vous pouvez réinitialiser le schéma de couleurs par défaut d’AutoCAD 2017 à partir de l’onglet Affichage de la boîte de dialogue Options. Cliquez sur le bouton Couleurs, puis sur Restaurer les couleurs classiques. AutoCAD propose deux schémas prédéfinis, également accessibles sous l’onglet Affichage de la même boîte de dialogue. Conçus pour améliorer l’aspect de l’interface enrubannée et ingénieusement nommés « Foncé » et « Clair », ils présentent des différences plutôt subtiles et s’appliquent à des objets Windows, comme la barre de titre et celle des tâches, mais pas aux éléments d’AutoCAD, comme le réticule ou encore l’arrière-plan.


 
Côté cuisine, voici l’écran d’accueil d’AutoCAD
 
Lorsque vous lancez AutoCAD pour la première fois, le programme s’ouvre par défaut dans un espace de travail appelé Dessin et annotation. Lors de la prochaine session, il démarrera dans le dernier espace de travail utilisé. Pour l’essentiel, nous nous en tiendrons dans ce livre à cet espace par défaut (à l’exception de la Cinquième Partie, qui est consacrée à la 3D), et nous vous recommandons d’en faire de même au cours de votre lecture.
 
 

 
 

 
[image: Illustration]Un espace de travail est une collection de menus, palettes, barres d’outils et/ou panneaux du ruban qui est dédiée à la réalisation de tâches spécifiques, comme modéliser en 3D ou dessiner en 2D. Vous pouvez facilement créer des espaces de travail supplémentaires en fonction de vos besoins. Pour plus d’informations sur ce sujet, effectuez une recherche sur l’expression « espaces de travail » dans le système d’aide en ligne.
 
 

 
 

 
Lors de la prochaine session, il démarrera dans le dernier espace de travail utilisé. Mais AutoCAD 2017 installe par défaut trois espaces de travail standard (AutoCAD LT se contente de moins) :
 
 
	» Dessin et annotation : Ouvre un nouveau dessin configuré pour un environnement 2D, avec des onglets et panneaux du ruban optimisés pour le dessin technique en deux dimensions (voir la Figure 2.1).
 
	» Éléments de base 3D : Cet espace de travail est conçu pour vous aider à garder les pieds au sec lorsque vous voulez modéliser en 3D avec AutoCAD 2017. Il conserve les outils de création et d’édition des objets 3D tout en simplifiant au maximum les autres onglets. La modélisation 3D est abordée dans la Cinquième Partie de ce livre, mais nous vous conseillons par avance de faire comme nous et de vous en tenir dans ce cas à l’espace de travail Modélisation 3D. Cet espace n’est pas disponible dans AutoCAD LT, puisque celui-ci est dépourvu de fonctions de modélisation 3D.
 
	» Modélisation 3D : Ouvre un nouveau dessin dont le ruban est configuré pour un environnement de modélisation 3D, avec des outils de navigation, de visualisation et de modélisation adaptés à ce type de conception. Comme AutoCAD LT est étranger à la 3D, cet espace de travail n’y figure évidemment pas.


 
Figure 2.1 : Où sont mes outils ? L’espace de travail Dessin et annotation d’AutoCAD 2017.

 
[image: Illustration]

 
Il y a aussi l’écran d’accueil, ou plutôt de bienvenue. Il apparaît lorsque vous ouvrez AutoCAD, et il propose notamment des liens vers les derniers dessins ouverts, des rubriques de découverte ou encore d’accès à certaines fonctionnalités avancées. Vous pouvez y revenir à tout instant en cliquant sur l’onglet qui indique Début. Servez-vous alors des liens Créer pour débuter un nouveau dessin ou ouvrir un dessin existant, ou En savoir plus pour accéder à des ressources en ligne (voir la Figure 2.2).
 
Figure 2.2 : Par quoi voulez-vous commencer ?

 
[image: Illustration]

 
Courir avec les rubans
 
Que vous exécutiez AutoCAD 2017 sous Windows 10, 8 ou 7, l’essentiel de l’écran par défaut du programme est nettement différent des fenêtres auxquelles vous êtes habitué (c’est ce qu’illustre la Figure 2.1). Certes, vous avez toujours une barre de titre et une barre d’état, mais le reste de l’interface peut surprendre. Commençons donc par les éléments les plus familiers.
 
Une hiérarchie de barres de titre
 
Comme la plupart des applications pour Windows, AutoCAD présente une barre de titre en haut de la fenêtre principale. Elle vous permet de savoir dans quel programme vous vous trouvez (mais il est difficile de confondre AutoCAD avec Freecell, par exemple). Elle affiche en son milieu le nom du dessin que vous ouvrez ou que vous créez.
 
 
	» À l’extrémité droite des barres de titre, vous voyez les trois boutons de contrôle habituels des fenêtres Windows : Réduire, Restaurer/Agrandir et Fermer.
 
	» Chaque fenêtre de dessin non maximisée dans la fenêtre de programme d’AutoCAD dispose de sa propre barre de titre (voir la Figure 2.3). Vous y retrouvez le nom de votre projet. Les trois boutons de contrôle de cette fenêtre vous permettent de la réduire (en bas de la fenêtre principale), de la restaurer (en tant que fenêtre séparée), de l’agrandir (elle remplit alors toute la zone de dessin), ou de la fermer (ce qui ne clôt pas le programme).


 
Figure 2.3 : AutoCAD après restauration de la fenêtre de dessin.

 
[image: Illustration]

 
Comme avec d’autres programmes pour Windows, si vous agrandissez une fenêtre de travail (en cliquant sur le bouton Agrandir), celle-ci remplit toute la zone de dessin. Dans l’espace de travail Dessin et annotation, les trois boutons de contrôle de la fenêtre du dessin apparaissent en haut et à droite de l’aire graphique elle-même. Remarquez aussi que le nom du dessin apparaît dans la barre de titre de la fenêtre de l’application. Pour redonner à cette fenêtre sa taille initiale et rendre visibles les autres dessins que vous pouvez avoir ouverts, cliquez sur le bouton Restaurer.
 
 

 
 

 
Le nom de l’application et celui du fichier actif sont placés au centre de la barre de titre du programme. Celle-ci reçoit également une paire d’éléments supplémentaires :
 
 
	» InfoCenter : Il est localisé vers la partie droite de la barre de titre. Dans ce « centre d’information », vous pouvez taper un mot-clé puis cliquer sur le bouton qui affiche une paire de jumelles pour obtenir des renseignements de première main. Vous pouvez aussi gérer votre compte Autodesk
 (car vous en avez obligatoirement créé un, sans quoi AutoCAD refuserait de fonctionner). Le bouton qui ressemble à un X moitié blanc, moitié noir, active la page d’accueil de la boutique d’Autodesk. Cet App Store vous propose des produits complémentaires à AutoCAD, qui peuvent être gratuits ou payants. À vous de voir si vous trouvez ici des outils susceptibles de vous être utiles en fonction de vos besoins personnels ou de votre domaine d’activité. Vous pouvez également accéder au système d’aide du programme en cliquant sur le point d’interrogation.

 
	» Barre d’outils Accès rapide : Cette barre d’outils permanente et facilement accessible (la seule qui soit commune à tous les espaces de travail) contient des commandes d’usage fréquent. Vous pouvez l’adapter à vos besoins en cliquant sur la double flèche qui se trouve à sa droite. Sélectionnez alors la ligne Plus d’options et choisissez les éléments que vous voulez placer dans cette barre. Pour plus d’informations sur cette procédure, reportez-vous à l’aide en ligne d’AutoCAD. 
 

 
 


[image: Illustration] Un clic sur la double flèche qui se trouve tout à fait à droite de la barre Accès rapide (après le nom de l’espace de travail) peut vous sauver la vie si vous nagez au milieu de l’interface sans arriver à y retrouver vos commandes. Le menu qui s’ouvre alors propose en effet une option pour afficher la barre de menus sous sa forme traditionnelle, juste au-dessus du ruban.




 
Faire des choix dans le menu de l’application
 
Le menu de l’application est accessible dans tous les espaces de travail. Il suit les règles éditées par Microsoft, autrement dit il contient tout ce qui concerne la gestion des fichiers, les commandes de dessin et d’édition étant à la charge du ruban. Ce menu comporte dix choix :
 
 
	» Nouveau : Crée un nouveau dessin à partir d’une liste de gabarits ou un nouveau jeu de feuilles (une collection nommée de présentations provenant d’un ou plusieurs fichiers de dessin, et qui peuvent être imprimées ou archivées ensemble). Les jeux de feuilles sont également utilisables dans AutoCAD LT 2017, mais nous ne les traitons pas dans ce livre.
 
	» Ouvrir : Ouvre un dessin ou un jeu de feuilles existant afin de l’éditer, ou encore importe un fichier MicroStation DGN dans un nouveau dessin AutoCAD.
 
	» Enregistrer : Sauvegarde le dessin courant à son emplacement d’origine. Si le dessin n’a pas encore de nom, vous devrez lui en donner un et choisir le dossier dans lequel il sera enregistré.
 
	» Enregistrer sous : Sauvegarde le dessin courant sous un nouveau nom et/ou dans un nouvel emplacement. Cette version devient alors le dessin courant. Vous avez également la possibilité d’en faire un gabarit (format DWT) ou un fichier de normes (format DWS), ou encore d’exporter une présentation dans l’espace papier vers un nouveau dessin. Il est aussi possible d’envoyer directement le dessin dans le cloud Internet via l’espace de stockage que vous propose Autodesk. 
 

 
 


[image: Illustration] Utilisez l’outil Conversion DWG pour sauvegarder votre dessin dans d’anciennes versions de ce format (allant de la version AutoCAD 2000 à AutoCAD 2010). Oui, vous pouvez déjà réaliser ce type d’opération en faisant appel à la commande SAUVEGRD, mais l’option Conversion DWG vous en donne plus puisqu’elle peut traiter des fichiers par lot pour convertir des groupes de dessin et même des dossiers entiers.

 
	» Importer : Ouvre un dessin depuis divers formats, notamment PDF et DGN. Mais l’option Autres formats vous donne accès à une multitude d’autres possibilités.
 
	» Exporter : Sauvegarde le dessin dans une variété de formats différents : DWF (Design Web Format), PDF, DGN et ainsi de suite. Nous y reviendrons dans les Chapitres 18 et 20.
 AutoCAD 2017 sait importer et exporter au format FBX (non présenté dans ce livre), qui est spécifiquement conçu pour le traitement de données d’éclairage et de matériaux, et même d’animations. Ce format est reconnu par des programmes 3D plus spécialisés, comme Autodesk Maya ou Max. En résumé : si vous avez besoin de ce format, c’est que vous savez déjà ce dont il s’agit.

 
	» Publier : Envoie un modèle 3D vers un service d’impression spécialisé, ou archive un jeu de feuilles (rappelons qu’AutoCAD LT ne supporte pas la 3D). Utilisez eTransmit pour inclure tous les fichiers référencés par le dessin courant dans un même paquet, ou E-mail pour expédier le dessin à un correspondant via votre programme de messagerie habituel.
 
	» Imprimer : Imprime un dessin unique, ou une série de dessins. Vous pouvez également créer ou modifier ici des configurations de mise en page, ainsi que gérer des traceurs et des styles de tracé. La plupart de ces opérations sont décrites dans le Chapitre 16.
 
	» Utilitaires de dessin : Définit des propriétés de fichier ou des unités de dessin. Ce menu permet également de purger des blocs, des calques et des styles inutilisés dans le dessin courant, ou encore d’analyser et réparer des dessins endommagés.
 
	» Fermer : Referme le dessin courant, ou tous les dessins ouverts. Si l’un d’eux a été modifié, AutoCAD vous proposera de le sauvegarder avant de le fermer. 
 

 
 


[image: Illustration] Plusieurs de ces commandes vous proposent aussi d’effectuer enregistrements et sauvegardes sur Internet, via le « Cloud » d’Autodesk. Ces options impliquent que vous soyez abonné au service Autodesk 360.




 
Le grand A rouge vous en dit plus
 
Les autres options proposées dans le menu de l’application valent également le détour :
 
 
	» Documents récents : Si vous choisissez cette option, le volet de droite du menu va afficher une liste des dessins que vous avez récemment édités et qui ne sont pas actuellement ouverts. Vous pouvez personnaliser la taille des vignettes qui fournissent un aperçu de ces dessins, comme l’illustre la Figure 2.4. Vous pouvez même les « punaiser » pour qu’ils ne soient pas retirés de la liste. Et, comme vous vous en doutiez, il suffit de cliquer sur une de ces icônes pour ouvrir le dessin correspondant. 
Figure 2.4  : Retrouver le dessin sur lequel vous avez travaillé hier.

 
[image: Illustration]


 
	» Documents ouverts : Choisissez cette option pourvoir quels sont les dessins ouverts et passer de l’un à l’autre en cliquant sur leur vignette. C’est tout simplement l’équivalent de la combinaison de touches Ctrl + Tabulation utilisée dans tous les programmes Windows. Elle fonctionne également comme la fonctionnalité Dessins Vue rapide, décrite un peu plus loin dans ce chapitre.
 
	» Options : Cliquez sur ce bouton pour ouvrir la boîte de dialogue Options. Vous y trouverez des dizaines et des dizaines de réglages système. Il est aussi possible d’ouvrir cette boîte de dialogue en tapant OP (l’alias de la commande OPTIONS).
 
	» Rechercher : Si vous n’êtes pas sûr du nom d’une commande, ou si vous souhaitez obtenir de l’aide sur un sujet, commencez à taper quelque chose dans le champ Rechercher du menu de l’application. Très rapidement, AutoCAD 2017 affiche une liste de liens, regroupés en catégories, qui vous permettront de lancer des commandes ou d’accéder à l’aide en ligne (voir la Figure 2.5).


 
Figure 2.5  : Si vous n’arrivez pas à trouver quelque chose dans le ruban ou dans les boutons d’outils, commencez simplement à saisir un mot !

 
[image: Illustration]

 
[image: Illustration]Certaines astuces standard de Windows sont particulièrement utiles dans AutoCAD. Les raccourcis clavier utilisant la touche Ctrl (Ctrl + S pour enregistrer, Ctrl + O pour ouvrir un fichier et Ctrl + P pour imprimer) fonctionnent dans AutoCAD de la même manière que dans les programmes Microsoft. Servez-vous-en !
 
 

 
 

 
[image: Illustration]Pour quitter rapidement AutoCAD, vous pouvez aussi faire un double clic sur le grand A. Le programme va vous demander si vous voulez sauvegarder les dessins qui ont été modifiés, puis il va se refermer.

 
Démêler le ruban
 
L’élément d’interface principal, qui est commun aux espaces de travail Dessin et annotation, Éléments de base 3D et Modélisation 3D, est le ruban, qui est une zone ajustable contenant différentes collections de panneaux dédiés à des types de tâches et qui sont regroupées sous une dizaine d’onglets environ. Certains panneaux se signalent par la présence d’un petit triangle noir en bas de leur cadre (on dit alors qu’ils sont coulissants). En cliquant sur ce triangle, vous révélez une série supplémentaire de commandes (voir la Figure 2.6). Vous pouvez aussi cliquer sur l’icône de punaise pour laisser ouverte cette extension. Sinon, elle sera repliée dès que vous aurez cliqué sur un panneau ou éloigné le pointeur de la souris.
 
Figure 2.6 : Le ruban cache dans ses plis des outils supplémentaires.

 
[image: Illustration]

 
Dans AutoCAD 2017, vous avez aussi la possibilité de faire glisser un panneau quelconque sur l’aire graphique. Supposons par exemple que votre dessin comporte un grand nombre de cotes, mais que vous vouliez aussi passer rapidement de l’onglet Annoter à un autre. Il vous suffit pour cela de faire glisser le panneau Cote au-dessus de votre espace de travail. Il y restera jusqu’à ce que vous le rangiez à nouveau dans le ruban Annoter (comme votre mère vous a appris à le faire).
 
 

 
 

 
Pour les développeurs de chez Autodesk, le ruban est un procédé alternatif pour interagir avec le programme. En théorie, il élimine le besoin d’avoir des menus et des barres d’outils séparés, même si tout un chacun est parfaitement libre d’avoir un autre avis. Le ruban est totalement personnalisable, mais ce n’est pas là un sujet pour ce livre. Pour en apprendre plus, nous vous conseillons donc de consulter les rubriques de personnalisation dans l’aide en ligne d’AutoCAD 2017.
 
 

 
 

 
Par défaut, le ruban est ancré en haut de l’écran. Mais il peut être déplacé vers n’importe quel bord de celui-ci, ou encore flotter au-dessus la fenêtre d’AutoCAD. Pour gagner un peu de place, utilisez la petite flèche qui se trouve à droite du dernier onglet pour minimiser l’occupation de l’espace par le ruban : un clic enroule les panneaux, ne laissant visibles que leurs titres et leurs icônes, un second masque en plus ces dernières, un troisième ne laisse plus apparents que les onglets, et un quatrième revient à l’état initial.
 
 

 
 

 
Au lieu de menus regroupant des commandes, comme Dessin, Modification, Insertion et ainsi de suite, les onglets du ruban sont organisés par tâches de la manière suivante :
 
 
	» Début : L’onglet Début contient les panneaux Dessin, Modification, Annotation, Calques, Bloc, Propriétés, Groupes, Utilitaires, Presse-papiers et Vue. Selon la résolution de votre écran, certains de ces panneaux peuvent être réduits en largeur. La plupart des commandes disponibles ici sont traitées dans d’autres parties de ce livre.
 
	» Insertion : Cet onglet regroupe des panneaux dédiés aux blocs, aux références, ou encore aux nuages de points, ainsi qu’à des commandes d’importation et à des outils servant à travailler avec des informations non graphiques (attributs, champs et données liées, etc.). Nous nous intéresserons plus tard aux blocs (Chapitre 17) et aux références externes (Chapitre 18). Mais les nuages de points, l’importation ainsi que la gestion des données ou encore la localisation sont des sujets qui débordent du cadre de ce livre.
 
	» Annoter : Cet onglet étend le minimaliste panneau Annotation de l’onglet Début, avec un bien plus grand nombre d’options pour créer du texte, des cotes, des rappels et des tableaux, ainsi que plusieurs outils de marquage et de mise à l’échelle des annotations.Présentation : Cet onglet, qui n’apparaît que quand c’est nécessaire, contient une série de panneaux servant à créer et modifier des présentations dans l’espace papier, ainsi qu’à produire des vues 2D à partir de dessins 3D. Les présentations dans l’espace papier sont étudiées dans les Chapitres 4 et 5, et nous vous présentons le travail en 3D dans la Cinquième Partie.
 
	» Paramétrique : Cet onglet rassemble des fonctionnalités qui sont parmi les plus puissantes d’AutoCAD 2017 : celles du dessin paramétrique. Vous pouvez appliquer des paramètres géométriques ou de contrainte afin de dessiner des objets de manière, par exemple, à ce que deux cercles soient toujours concentriques, ou encore que la longueur d’un rectangle soit en toutes circonstances exactement le double de sa largeur. Notez qu’AutoCAD LT est très limité dans ce domaine. Il est possible d’y modifier ou de supprimer des contraintes existantes, mais vous avez besoin de la version complète pour créer celles-ci. Vous découvrirez le dessin paramétrique dans le Chapitre 19.
 
	» Vue : L’onglet Vue propose des outils et des panneaux pour contrôler l’affichage, travailler avec le système de coordonnées utilisateur (ou SCU) et les fenêtres, charger diverses palettes, ainsi que pour réorganiser et personnaliser certains éléments de l’interface. Nous expliquerons la plupart des fonctionnalités de cet onglet au fil de ce livre.
 
	» Gérer : Cet onglet contient des panneaux qui permettent d’accéder à l’enregistreur d’actions, aux normes de CAO (aucun des deux n’étant disponible dans AutoCAD LT), ainsi qu’à divers outils de gestion et de personnalisation. L’étude de cet onglet déborde largement du cadre de ce livre.
 
	» Sortie : Les panneaux de cet onglet vous permettent de tracer et de publier vos dessins, de les exporter aux formats PDF ou DWF, ou tout simplement de les envoyer par courrier électronique. Certaines de ces fonctions sont abordées dans le Chapitre 16.
 
	» Express Tools : Il s’agit d’un ensemble de commandes personnalisées (mais en anglais) qui permettent de simplifier et d’accélérer bon nombre de procédures de travail dans AutoCAD. Ces outils ne disposent pas d’un support officiel, mais ils fonctionnent très bien et sont présents depuis longtemps. Par contre, ils ne sont pas accessibles dans AutoCAD LT.
 
	» Autres onglets : Les autres onglets concernent la gestion d’outils spécifiques, ou encore l’accès à Autodesk Exchange, autant de sujets qui débordent du cadre de ce livre.


 
SERVICE EXPRESS ?
 
Si votre ruban ne comporte pas d’onglet appelé Express Tools, vous devriez envisager d’installer ces outils complémentaires à partir de votre DVD d’AutoCAD (non disponible avec AutoCAD LT).
 
 

 
 

 
Lors de l’installation initiale d’AutoCAD 2017, vous avez le choix entre un mode Typique et un mode Personnalisé. Dans le premier cas, le programme va vous demander si vous voulez copier ces outils. Dans le second, assurez-vous que vous cochez bien la case Express Tools dans la liste des composants.
 
 

 
 

 
Si vous avez manqué le coche, vous devrez relancer la routine de configuration à partir du DVD d’AutoCAD (ou du site Web d’Autodesk). Et si vous n’avez pas encore installé celui-ci, nous vous recommandons vivement de vous assurer que la case Express Tools est bien cochée.




 
À l’assaut d’AutoCAD
 
Pour l’essentiel, nous allons nous concentrer dans ce livre sur le dessin 2D, qui représente par ailleurs de loin le meilleur moyen de garder vos pieds au sec avec AutoCAD (évitez simplement de faire tomber de l’eau dans votre ordinateur). Et nous vous conseillons si nécessaire d’utiliser le menu déroulant présent dans la barre d’outils Accès rapide, ou le bouton de passage d’un espace de travail à un autre de la barre d’état, pour revenir à l’espace de travail Dessin et annotation. Une fois cela fait, vérifiez que l’interface d’AutoCAD se présente comme sur la Figure 2.1.
 
 

 
 

 
Comme tout bon programme Windows, AutoCAD vous offre des info-bulles qui sont de brèves descriptions apparaissant dans un cadre rectangulaire lorsque vous placez le pointeur quelques instants sur un outil. Dans AutoCAD 2017, ces info-bulles proposent deux niveaux d’information. Dans un premier temps, vous voyez une rapide identification de la commande. Si vous laissez le pointeur en place, l’info-bulle s’étend pour afficher une description (souvent accompagnée d’une image graphique) plus poussée de la fonction remplie par l’icône. Aussi utiles que soient ces aides lorsque vous débutez avec AutoCAD, vous voudrez probablement vous en débarrasser tôt ou tard. Vous devrez pour cela en passer par la boîte de dialogue Options (sous l’onglet Affichage, il vous suffit de cocher ou décocher la ligne Afficher les info-bulles de survol).
 
À la recherche de la barre d’état
 
La barre d’état apparaît tout en bas de la fenêtre de programme d’AutoCAD (Figure 2.7). Elle affiche, et vous permet de modifier, plusieurs modes, aides et paramètres importants qui contribuent à définir la manière dont vous pouvez créer et modifier un dessin.
 
 

 
 

 
Comme l’illustre la Figure 2.7, vous pouvez personnaliser le contenu de la barre d’état d’AutoCAD en cliquant sur le bouton de menu (les trois barres) à droite de celle-ci. Vous choisissez ainsi ce que vous voulez voir s’afficher à tout instant en fonction de vos besoins. D’autre part, les boutons des outils qui sont actifs ou disponibles apparaissent généralement en bleu. Dans le cas contraire, ils sont grisés.
 
Figure 2.7  : Ce que vous montre la barre d’état.

 
[image: Illustration]

 
Certains de ces paramètres n’auront vraiment de signification que lorsque vous aurez utilisé les commandes qu’ils influencent. En voici cependant une brève description, avec les indications nécessaires pour trouver des informations plus détaillées sur chacun d’eux. Regardons les principaux outils que nous propose AutoCAD (en allant de la gauche vers la droite) :
 
 
	» Coordonnées du curseur : Cette zone affiche les coordonnées 3D du curseur (X, Y, Z) dans la zone de dessin, par rapport au point d’origine (dont les coordonnées sont 0,0,0). Notez qu’AutoCAD LT se contente de coordonnées 2D, donc en X, Y. C’est un peu comme un GPS (Global Positioning System) à l’intérieur de votre dessin. Le Chapitre 7 décrit les conventions de coordonnées d’AutoCAD et la manière d’utiliser cette zone de la barre d’état. 
 

 
 


[image: Illustration] Si les coordonnées sont estompées, c’est que le suivi des coordonnées est désactivé. Pour le réactiver, cliquez simplement dans la zone des coordonnées. Elles apparaissent alors à nouveau en noir et sont mises à jour en permanence pour refléter les déplacements du curseur.

 
	» Espace papier ou objet (ESPACEP/ESPACEO) : Ce bouton permet de commuter entre espace objet et espace papier. Il indique simplement le nom de l’espace courant.
 Comme nous l’expliquons plus loin, dans la section « Le plat de résistance : la zone de dessin », la zone de dessin (ou aire graphique) se compose de deux sections superposées, nommées respectivement par défaut Objet et Présentation1. L’espace objet est l’endroit où vous créez l’essentiel de votre dessin, autrement dit la géométrie de votre modèle. L’espace papier vous permet de composer une représentation traçable de votre dessin, généralement associée à un bloc de titre. Cliquer sur ce bouton lorsque l’espace objet est actif vous fait basculer vers une présentation dans l’espace papier. Une présentation complète comportera une ou plusieurs fenêtres, montrant tout ou partie du contenu de l’espace objet à une échelle particulière (nous vous en dirons plus sur les présentations et les fenêtres dans le Chapitre 5). Une fois que vous vous trouvez dans l’espace papier, ce même bouton sert à basculer vers ou depuis l’espace objet dans la même présentation. Son étiquette affiche selon le cas le mot OBJET ou PAPIER pour vous rappeler dans quel espace vous vous trouvez.
 
 

 
 

[image: Illustration]
 
	» Affichage de la grille (GRIDMODE) : Affiche une série de points séparés par un intervalle régulier servant à définir une distance de référence. 
 

 
 

[image: Illustration]
 
	» Mode d’accrochage (SNAPMODE) : Force le curseur à se déplacer de façon quantifiée, selon un intervalle constant, entre deux points, ce qui permet de dessiner plus facilement des objets séparés par une distance ou un angle déterminés. 
 

 
 

[image: Illustration]
 
	» Mode ortho (ORTHOMODE) : Contraint les déplacements relatifs du curseur sur l’horizontale et la verticale, ce qui permet de tracer plus facilement des dessins alignés sur ces directions.
 Nous verrons dans le Chapitre 4 comment configurer ces modes. Pour en savoir plus sur leur utilisation, reportez-vous au Chapitre 7.
 
 

 
 

[image: Illustration]
 
	» Déduire les contraintes (CONSTRAINTINFER) : Les contraintes paramétriques ont été introduites avec la version 2010 d’AutoCAD, et la déduction de contrainte a été la première grande amélioration de cette fonctionnalité relativement nouvelle. Lorsque le mode Déduire les contraintes (non disponible dans AutoCAD LT) est activé, vous définissez automatiquement des contraintes basées sur la géométrie lorsque vous dessinez. Les contraintes géométriques et dimensionnelles sont traitées dans le Chapitre 19. 
 

 
 

[image: Illustration]
 
	» Saisie dynamique (DYNMODE) : La saisie dynamique affiche commandes, options, messages et saisies de l’utilisateur dans la fenêtre de dessin, juste à côté du curseur. De cette manière, vous vous concentrez sur ce que vous dessinez en oubliant plus ou moins la ligne de commande. De plus, la zone de saisie dynamique montre ce que vous entrez en réponse aux messages. Nous y reviendrons plus loin dans ce chapitre. 
 

 
 

[image: Illustration]
 
	» Repérage polaire (POLAIRE) : Le repérage polaire force le curseur à préférer certains angles lorsque vous dessinez ou éditez des objets. Par défaut, ces angles préférés sont des multiples de 90 degrés, mais vous pouvez spécifier d’autres incréments (par exemple, 30 ou 45 degrés). En cliquant sur ce bouton, vous activez ou désactivez le repérage polaire. Pour savoir comment personnaliser les angles, reportez-vous au Chapitre 7. Notez sans attendre que le repérage polaire et le mode Ortho s’excluent mutuellement : si vous activez l’un, l’autre est automatiquement désactivé. 
 

 
 

[image: Illustration]
 
	» Dessin isométrique (DESSINISO) : Un dessin isométrique est une représentation plane (2D) d’une projection isométrique 3D. Ceci permet de créer rapidement une vue isométrique d’une composition simple. Vous pouvez définir l’axe voulu pour la projection sur le plan isométrique droite, gauche ou de dessus. 
 

 
 

[image: Illustration]
 
	» Repérage de l’accrochage aux objets (AUTOSNAP) : Lorsque vous activez le repérage d’accrochages aux objets, AutoCAD recherche de manière plus sophistiquée des positions dérivées des points d’accrochage. C’est également au Chapitre 7 que cette fonction avancée est décrite brièvement. 
 

 
 

[image: Illustration]
 
	» Accrochage aux objets (OSNAP) : L’accrochage aux objets est l’un des outils offerts par AutoCAD pour garantir la précision du dessin. Vous pouvez l’utiliser pour vous accrocher à un point d’un objet existant, par exemple, l’extrémité d’un trait ou le centre d’un cercle. Le Chapitre 7 contient des instructions détaillées sur l’utilisation de cette fonctionnalité. 
 

 
 

[image: Illustration]
 
	» Afficher/Masquer l’épaisseur de ligne (LWDISPLAY) : L’une des propriétés que vous pouvez assigner aux objets dans AutoCAD est l’épaisseur de ligne, c’est-à-dire l’épaisseur avec laquelle apparaîtront les traits lorsque vous allez tracer votre dessin. Ce bouton vous permet de faire apparaître ou non cette épaisseur à l’écran. (C’est une autre option, dans la boîte de dialogue Tracer, qui applique ou non ce paramètre sur le papier.) Le Chapitre 6 vous dira tout (ou presque) sur l’épaisseur des lignes. 
 

 
 

[image: Illustration]
 
	» Transparence (TRANSPARENCYDISPLAY) : Vous pouvez affecter une transparence aux objets individuels ou bien à tous les objets d’un calque donné. Comme pour l’épaisseur des lignes, ce bouton contrôle si les objets possédant une certaine transparence apparaissent en tant que tels ou bien s’ils restent opaques. Cette fonctionnalité est présentée dans le Chapitre 6. 
 

 
 

[image: Illustration]
 
	» Cycle de sélection (SELECTIONCLYCLING) : Il est incroyablement facile dans AutoCAD de dessiner des objets et de ne pas arriver à les retrouver. Lorsque le mode de sélection cyclique est activé, une icône montrant deux rectangles qui se recoupent apparaît à côté du réticule si AutoCAD trouve plusieurs objets superposés. Si vous cliquez pour opérer une sélection, une fenêtre va s’afficher pour indiquer les éléments concernés, ainsi que leur type. Choisissez alors celui que vous voulez retenir (voir la Figure 2.8). 
Figure 2.8 : Les objets superposés sont listés dans la fenêtre Sélection.

 
[image: Illustration]

[image: Illustration]
 
	» Accrochage aux objets 3D (3DACCROBJ) : Activer ce mode (évidemment non proposé dans AutoCAD LT) vous permet de vous accrocher exactement au centre d’une face, à un sommet, au milieu d’une arête, ou à d’autres points dans l’espace 3D que les modes d’accrochage standard ne sont pas capables d’atteindre. 
 

 
 

[image: Illustration]
 
	» SCU dynamique (UCSDETECT) : Il ne s’agit pas de déclencher un bombardement, mais tout simplement d’une aide à la création d’objets 3D (bien sûr, AutoCAD LT en est dépourvu). La plupart des primitives d’AutoCAD, comme les lignes, les arcs et les cercles sont planaires. Vous devez donc définir un plan 2D approprié si vous voulez travailler en 3D. Vous pouvez configurer des plans à l’aide de la commande SCU (nous expliquons comment au Chapitre 22), mais l’activation du SCU dynamique permet de spécifier automatiquement le plan de travail en positionnant simplement la souris sur une face d’un objet. 
 

 
 

[image: Illustration]
 
	» Filtrage de la sélection (SUBOJSELECTIONMODE) : Ce filtrage joue sur la sélection de faces, d’arêtes et de sommets sur des solides 3D. AutoCAD LT n’est évidemment pas concerné. 
 

 
 

[image: Illustration]
 
	» Gizmo : Ce qu’AutoCAD appelle les gizmos 3D sont des outils pour déplacer, faire pivoter ou redimensionner un jeu d’objets selon un plan ou un axe 3D. 
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	» Agrandir/Réduire la fenêtre (présentations uniquement) : Lorsque vous activez l’une des présentations, la barre d’état peut afficher un bouton supplémentaire pour maximiser la fenêtre courante. Cliquez sur ce bouton pour que la fenêtre de l’espace papier remplisse toute la zone de dessin. Un nouveau clic (le bouton indique maintenant Réduire la fenêtre) restaurera la taille normale de la vue (les fenêtres sont décrites dans le Chapitre 5). 
 

 
 

[image: Illustration]
 
	» Visibilité de l’annotation : Détermine si les objets annotatifs apparaissent ou non sur le dessin. Lorsque le symbole est éteint (gris), seuls les objets annotatifs pour l’échelle courante sont visibles. Lorsqu’il est allumé (bleu), tous les objets annotatifs du dessin sont visibles, et ce, quelle que soit leur échelle. 
 

 
 

[image: Illustration]
 
	» Échelle automatique : Lorsque ce bouton est actif, des échelles d’annotation supplémentaires sont automatiquement ajoutées aux objets annotatifs qui se trouvent dans la fenêtre lorsque vous changez l’échelle de celle-ci. 
 

 
 

[image: Illustration]
 
	» Verrouillage/Déverrouillage de la fenêtre : Lorsque vous êtes satisfait de l’affichage dans une fenêtre de l’espace papier, et que vous avez affecté une échelle à celle-ci, utilisez ce bouton pour verrouiller cet affichage afin de ne pas y effectuer de zoom ou de panoramique par erreur. Voyez le Chapitre 5 pour plus d’informations sur les fenêtres. 
 

 
 

[image: Illustration]
 
	» Échelle de la fenêtre : Ce bouton apparaît uniquement dans une présentation lorsqu’une fenêtre de l’espace objet est activée. Si cette fenêtre est verrouillée, le bouton est inactif. Dans le cas contraire, cliquer sur ce bouton affiche une liste d’échelles. Choisissez-y celle qui vous convient. 
 

 
 

[image: Illustration]
 
	» Synchronisation de l’échelle de la fenêtre : Lorsque vous sélectionnez une fenêtre dans l’espace Papier, l’aspect allumé (bleu) de cette icône indique que l’échelle de la fenêtre et celle de l’annotation sont différentes. Si les échelles sont identiques, le symbole prend un aspect grisé. 
 

 
 

[image: Illustration]
 
	» Passage d’un espace de travail à un autre : Affiche un menu qui propose la liste des espaces de travail sauvegardés, y compris les espaces par défaut (un seul dans AutoCAD LT) : Dessin et annotation, Éléments de base 3D et Modélisation 3D. Tous ceux que vous définissez et sauvegardez sont également affichés dans ce menu. 
 

 
 

[image: Illustration]
 
	» Moniteur d’annotations : Lorsque vous utilisez des annotations associatives, par exemple des cotes, il est possible que le lien entre une annotation et l’objet associé soit rompu. Lorsque vous activez ce bouton, le moniteur d’annotations vous avertit de ce problème. Vous pouvez alors sélectionner les objets en cause et les réassocier aux annotations correspondantes.
 
	» Unités : Permet de définir les unités du dessin actif en les choisissant dans une liste. 
 

 
 

[image: Illustration]
 
	» Propriétés rapides (QPMODE) : Lorsque les propriétés rapides sont activées, la sélection d’un objet dans l’aire graphique provoque l’apparition d’une fenêtre qui affiche ses principales propriétés. Vous pouvez choisir ce que vous voulez voir en cliquant avec le bouton droit de la souris sur ce bouton. Sélectionnez alors la commande Paramètres. Les propriétés des objets sont traitées dans le Chapitre 6. 
 

 
 


[image: Illustration] Les propriétés rapides disposent également d’une commande explicite. Tapez QP (l’alias de QUICKPROPERTIES) et sélectionnez un objet pour ouvrir la palette Propriétés rapides.
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	» Déverrouiller/Verrouiller la position des barres d’outils/fenêtres : « Où ai-je bien pu ranger cette palette des propriétés ? » Vous n’aurez plus besoin de vous poser cette question : AutoCAD vous permet de verrouiller la position du ruban, des barres d’outils et des palettes (appelées ici « fenêtres » pour une raison totalement inconnue). De cette manière, vous saurez toujours où tout ce petit monde se trouve. 
 

 
 

[image: Illustration]
 
	» Performances graphiques (CONFIGGRAPHIQUE) : Active (ou désactive) l’accélération matérielle afin d’utiliser le processeur de la carte graphique pour soulager l’unité centrale de l’ordinateur. 
 

 
 

[image: Illustration]
 
	» Nettoyer l’écran (CLEANSCREEN) : Non, Autodesk ne passe pas le chiffon sur votre moniteur. Ce bouton libère de l’espace pour travailler en maximisant la fenêtre d’AutoCAD et en masquant la barre de titre, le ruban, les barres d’outils (sauf celle d’accès rapide) et les palettes, ainsi que la barre des tâches de Windows. Pour restaurer ces éléments, cliquez à nouveau sur ce bouton. 
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	» Isoler les objets : Si votre dessin est particulièrement encombré, vous n’avez pas besoin de désactiver un calque (et tout ce qui s’y trouve) pour avoir une meilleure vision sur des éléments spécifiques. Vous pouvez plus simplement sélectionner un objet et soit le masquer (pour qu’il disparaisse de l’affichage), soit l’isoler (pour que tout le reste disparaisse). Cliquez sur ce bouton et choisissez Désactiver l’isolement des objets pour redonner vie à tout le monde. 
 

 
 




 
[image: Illustration]Certains boutons de la barre d’état disposent d’un menu contextuel qui offre un accès direct aux options de la commande correspondante. Pour d’autres (par exemple pour l’affichage de la grille ou encore la saisie dynamique), vous cliquez avec le bouton droit de la souris sur l’icône et vous choisissez l’option Paramètres afin d’ouvrir la boîte de dialogue Paramètres du dessin et d’y spécifier vos options. Nous y reviendrons dans les Chapitres 4 et 6.
 
 

 
 

 
Dans AutoCAD 2017, le principal accès aux commandes d’affichage s’effectue via le ruban. AutoCAD propose aussi un cube de visualisation appelé ViewCube qui fournit une alternative à l’outil Orbite (voir la Figure 2.9). La liste qui suit décrit rapidement ce système de navigation, mais nous y reviendrons plus en détails dans les Chapitres 12 et 21.
 
Figure 2.9 : Les outils de navigation d’AutoCAD.
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[image: Illustration] 
 
	» Disques de navigation : Dans une voiture américaine, cela s’appelle un volant (SteeringWheel). Ne nous demandez pas pourquoi Autodesk a choisi cette métaphore automobile (mais où est la pédale de l’accélérateur ?) ! D’autant plus que la correspondance proposée dans la version française est disque de navigation. Quoi qu’il en soit, l’aide en ligne d’AutoCAD décrit cette roue comme étant un menu « suiveur ». L’idée sous-jacente est que vous pouvez combiner un certain nombre d’opérations d’affichage en un seul « dispositif » d’entrée. Nous ferons mention de cette fonctionnalité dans le Chapitre 12, mais retenez dès maintenant qu’elle n’a que peu d’intérêt dans le dessin 2D (qui est à peu près tout ce que peuvent en faire les utilisateurs d’AutoCAD LT). 
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	» Panoramique et Zoom : Ces boutons fournissent un accès direct à deux commandes d’affichage fréquemment utilisées, PAN et ZOOM. Le panoramique vous permet de vous déplacer autour de votre dessin sans changer la distance à laquelle vous le regardez. Le zoom sert à réaliser des agrandissements, de manière à voir davantage de détails, ou au contraire des réductions pour obtenir une vue plus large sur le dessin. Ces commandes sont décrites dans le Chapitre 12 (en même temps que d’autres outils dédiés à l’affichage). 
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	» Orbite : L’outil Orbite (non disponible dans AutoCAD LT) vous permet de visualiser d’une manière interactive vos modèles 3D depuis un angle quelconque. Reportez-vous au Chapitre 21 pour plus d’informations à ce sujet. 
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	» ShowMotion : Cette commande (non incluse dans la version LT) lance un programme d’animation rudimentaire. Comme l’indique l’aide en ligne, vous pouvez générer des effets « comme à la télé » pour réaliser des études de mouvement à partir de vos dessins. Une seule remarque à ce propos : ShowMotion est hors de portée (pour ne pas dire largement hors de portée) de ce livre.



 
Parlez avec les doigts : la fenêtre de commande
 
Si les barres de titre, le ruban, la barre d’état et le système de saisie dynamique sont l’équivalent Windows d’une nourriture saine (familière, nourrissante et sans danger), alors la fenêtre de commande (ou ligne de commande, ou zone de commande, ou tout autre nom à votre convenance), montrée sur la Figure 2.10, doit plutôt être l’équivalent du steak tartare ou du boudin antillais dans le festin AutoCAD. Venue du fond des âges, elle a une drôle de tête, elle retourne l’estomac des nouveaux venus, mais elle fait les délices des aficionados d’AutoCAD. Malgré toutes les promesses de la saisie dynamique, la dure vérité (du moins pour l’instant) est que vous allez devoir apprendre à aimer (disons à supporter) la fenêtre de commande si vous voulez devenir un véritable utilisateur d’AutoCAD.
 
Figure 2.10 : Apprenez à obéir à la ligne de commande.

 
[image: Illustration]

 
Vous devez devenir un intime de la fenêtre de commande pour une bonne et excellente raison. Elle reste en effet le premier canal de communication entre AutoCAD et vous. Il arrive qu’AutoCAD y affiche des messages, des avertissements ou des erreurs que le système de saisie dynamique ne montre pas (tout simplement parce que la place disponible est insuffisante). Il est vrai que la flèche vers le bas vous permet d’obtenir une liste d’options dans la zone de saisie dynamique. Mais les uns trouveront plus pratique de suivre cette procédure, tandis que d’autres jugeront au contraire moins efficace de chercher la flèche sur le clavier que de simplement baisser les yeux vers la fenêtre de commande. À chacun sa méthode… Mais sachez que le mantra chanté le plus souvent par les formateurs aux étudiants dit : « Quand tout le reste échoue, lisez la ligne de commande ! »
 
 

 
 

 
La ligne de commande a été totalement revisitée il y a quelques années de cela. Ce n’est plus cette longue bande opaque qui était autrefois affichée en bas de l’écran. Elle est maintenant semi-transparente et peut flotter n’importe où au-dessus du dessus, en laissant voir ce qui se trouve en dessous. Ceci permet de « récupérer » une partie de l’affichage qui est masqué par le ruban. Par défaut, cette zone affiche une ligne de commande et ses options, ainsi que les dernières entrées faites par l’utilisateur. Il est cependant possible de modifier cette configuration.
 
 

 
 

 
Lorsqu’une commande est lancée, il est courant que plusieurs options soient proposées à chaque étape. Il suffit alors de taper la ou les lettres qui apparaissent en majuscules dans le nom d’une option pour activer celle-ci. Il peut s’agir du début d’un mot (comme dans CErcle ou POlygin), mais ce n’est pas une généralité (par exemple, c’est la touche U qui permet d’annUler une commande).
 
 

 
 

 
En fait, il n’est même pas nécessaire de taper la lettre associée à une option. Il suffit de cliquer sur son nom dans la ligne de commande.

 
AutoCAD aime les touches (du clavier)
 
En dépit (ou à cause ?) du fait qu’AutoCAD est depuis longtemps le champion des logiciels de CAO sur PC, les nouveaux venus sont généralement étonnés de la quantité de choses qu’ils doivent entrer au clavier. Certes, nombre d’applications plus « modernes » font davantage appel à des techniques purement graphiques, mais plus vous utiliserez AutoCAD et plus vous constaterez qu’aucune autre méthode de saisie n’offre autant de puissance et de souplesse que ce bon vieux clavier (sauf pour ceux qui ont l’habitude de taper à côté des touches).
 
 

 
 

 
Le clavier est un outil efficace pour lancer certaines commandes et le seul moyen d’exécuter quelques autres. Au lieu de cliquer sur un bouton dans une barre d’outils ou de sélectionner un intitulé dans un menu, vous pouvez lancer une commande en tapant son nom et en appuyant sur la touche Entrée. Mieux encore, il est bien souvent possible de taper le raccourci d’un nom de commande et d’appuyer sur la touche Entrée. La plupart de ces raccourcis (ou alias) se composent simplement d’une ou deux lettres (par exemple, L pour la commande Ligne, C pour la commande Cercle ou CP pour la commande CoPier). Les gens qui prennent l’habitude de recourir à ces raccourcis pour les commandes qu’ils utilisent le plus fréquemment s’aperçoivent généralement que leur productivité avec AutoCAD en est fortement améliorée. Même si vous ne vous souciez pas vraiment d’accroître votre propre productivité avec cette technique, sachez tout de même qu’il existe quelques obscures commandes qui ne sont pas accessibles dans le ruban, ni même dans les barres d’outils. Si vous voulez vous en servir, il vous faudra bien les taper dans la fenêtre de commande !
 
 

 
 

 
La fonction de saisie semi-automatique d’AutoCAD 2017 vous aide à devenir un pilote de Formule 1 du clavier. Vous commencez à taper une lettre, puis une autre, et AutoCAD va immédiatement afficher une liste de commandes, d’options ou encore de variables. Vous pouvez continuer à saisir des lettres jusqu’à ce que le nom voulu apparaisse entier, ou bien cliquer sur la ligne voulue. Quel plaisir de taper par exemple simplement APP pour accéder en un rien de temps à la variable système APPLYGLOBALCAPACITIES !
 
 

 
 

 
[image: Illustration]Certes, tous les alias ne sont pas aussi simples et évidents que L pour Ligne, CP pour CoPier ou encore (croyez-le ou non) T pour Texte. Pour en avoir une vue exhaustive, consultez le contenu du fichier des paramètres d’AutoCAD (acad. pgp, ou acadlt.pgp avec la version LT). Pour cela, activez l’onglet Gérer et cliquez sur le bouton Modifier les alias dans le panneau Personnalisation. Faites défiler le texte dans le bloc-notes de Windows pour localiser la section Exemples d’alias pour les commandes AutoCAD. Surtout ne changez rien ! Mais il serait assez judicieux d’imprimer ce fichier et de punaiser la liste des alias par défaut sur votre bureau.
 
 

 
 

 
Une fois que vous avez lancé une commande (que ce soit à partir d’un bouton du ruban ou au clavier), le système de saisie dynamique et la fenêtre de commande deviennent le point de passage par lequel AutoCAD vous demande de choisir des options. La méthode la plus simple consiste alors à taper la (rarement les) lettre(s) en majuscule apparaissant dans le nom de l’option voulue, puis à appuyer sur Entrée.
 
 

 
 

 
[image: Illustration]Dans de nombreux cas, vous pouvez activer les options d’une commande en cliquant du bouton droit dans la zone de dessin et en sélectionnant la ligne voulue dans le menu qui apparaît (au lieu de taper la (ou les) lettre(s) de l’option et d’appuyer sur Entrée).
 
 

 
 

 
[image: Illustration]Nous aimons la saisie dynamique. Vraiment. Mais, parfois, elle se bat avec la fenêtre de commande, ce qui peut rendre les choses réellement confuses. Dans les chapitres qui suivent, nous vous signalerons les situations où il faut faire preuve de vigilance et de circonspection.
 
 

 
 

 
Les étapes qui suivent montrent comment utiliser le clavier pour lancer des commandes, afficher et sélectionner les options disponibles, et surveiller les messages que vous envoie AutoCAD. Si la saisie dynamique est activée, vous n’obtiendrez pas les mêmes résultats. C’est pourquoi nous vous conseillons de cliquer sur le bouton Saisie dynamique de la barre d’état pour le désactiver, du moins provisoirement. En suivant les étapes ci-dessous, regardez la fenêtre de commande et prêtez attention à tout ce que vous dit AutoCAD.
 
 

 
 

 
 
	Tapez L et appuyez sur Entrée. 
 
 

 
 

AutoCAD lance la commande Ligne et affiche l’invite suivante dans la fenêtre de commande (et également à côté du curseur dynamique si vous avez oublié de désactiver le bouton de saisie dynamique) :
 
[image: Illustration]


 
	Cliquez à un endroit quelconque dans la zone de dessin. 
 

 
 


 Le curseur vous demande de spécifier le point suivant, et l’invite de la ligne de commande devient :
 
[image: Illustration]


 
	Cliquez à un autre endroit dans la zone de dessin. 
 

 
 


 AutoCAD trace le premier segment de votre ligne.
 
 

 
 


 
	Cliquez en un troisième endroit dans la zone de dessin. 
 

 
 


 AutoCAD trace le deuxième segment de votre ligne. L’invite de la fenêtre de commande devient :
 
[image: Illustration]


 AutoCAD vous propose maintenant deux options, Clore et annUler, séparées par une barre oblique. 
 

 
 


[image: Illustration] La ligne de commande d’AutoCAD affiche toujours les options de la commande en cours entre crochets (dans ce cas, il y en a deux : Clore et annUler). Pour activer une option, tapez la ou les lettres qui apparaissent en majuscules et appuyez sur la touche Entrée (de votre côté, la saisie des lettres peut se faire en majuscules ou en minuscules, au choix).
 
 

 
 


 
	Tapez U et appuyez sur Entrée. 
 

 
 


 AutoCAD annule le deuxième segment de votre ligne.

 
	Tapez 300,200 (sans espace) et appuyez sur Entrée. 
 

 
 


 AutoCAD trace un nouveau segment allant jusqu’au point dont la coordonnée X est 300 et la coordonnée Y est 200.
 
 

 
 


 
	Cliquez encore sur plusieurs autres points, n’importe où dans la zone de dessin. 
 

 
 


 AutoCAD trace les segments correspondants.
 
 

 
 


 
	Tapez X et appuyez sur Entrée. 
 

 
 


 AutoCAD affiche éventuellement un message d’erreur (parce que X n’est pas une option valide de la commande Ligne) pour vous demander à nouveau un autre point :
 
[image: Illustration]


[image: Illustration] Si vous voyez le message Option nécessaire, ce message d’erreur reflète la manière dont AutoCAD vous parle : « Je ne sais pas ce que vous voulez dire en tapant ceci ou cela. Spécifiez un point ou tapez une lettre que je comprenne. »
 
 

 
 

Si vous avez laissé actif le système de saisie dynamique, vous ne devriez même pas aller jusque-là : AutoCAD va normalement se contenter d’encadrer la lettre de couleur pour signaler qu’il s’agit d’une erreur et il refusera d’aller plus loin tant que vous n’aurez pas effacé la lettre ou appuyé sur la touche Échap.
 
 

 
 


 
	Tapez C et appuyez sur Entrée. 
 

 
 


 AutoCAD trace le segment final, ce qui crée un contour fermé et met fin à la commande Ligne. Une invite de commande vierge réapparaît, vous indiquant qu’AutoCAD est prêt à recevoir votre prochaine commande :
 
[image: Illustration]


 
	Appuyez sur la touche F2. 
 

 
 


 Vous voyez s’afficher la Fenêtre de texte AutoCAD, qui est simplement une version agrandie de la zone de commande, et dont vous pouvez faire défiler le contenu (revoyez la Figure 2.10.) 
 

 
 


[image: Illustration] La fenêtre de commande normale comporte par défaut trois lignes qui suffisent généralement à vous montrer ce que vous devez voir, mais il vous arrivera d’avoir besoin de consulter l’historique des commandes que vous venez de taper et des messages que vous a envoyés AutoCAD.
 
 

 
 


 
	Appuyez à nouveau sur la touche F2. 
 

 
 


 La fenêtre de texte AutoCAD est masquée.


 
 

 
 

 
AutoCAD 2017 propose en fait deux modes de consultation de l’historique : avec la touche F2, comme nous venons de le voir, et via la combinaison de touches Ctrl + F2. Cette dernière affiche l’historique dans une fenêtre séparée, et propose également un menu Édition dans lequel vous avez la possibilité de sélectionner une commande récente afin de la relancer. Dans tous les cas, appuyez sur F2 pour sortir de l’historique.
 
 

 
 

 
Voici maintenant quelques autres astuces pour se servir efficacement de la ligne de commande :
 
 
	» Utilisez la touche Échap pour sortir de l’opération en cours. Il vous arrivera de perdre le fil de ce que vous êtes en train de faire dans AutoCAD et/ou de ce que vous voyez dans la zone de commande ou à côté du curseur dynamique. Si vous avez besoin de sortir de l’opération en cours, appuyez simplement sur la touche Échap une ou plusieurs fois, jusqu’au moment où vous verrez apparaître l’invite de commande vierge (Commande :), sans aucune indication après les deux-points. Comme dans la plupart des applications Windows, la touche Échap sert à annuler. Mais, contrairement à de nombreux programmes, AutoCAD vous tient parfaitement informé de la manière dont se déroule une opération. L’invite de commande vierge indique qu’AutoCAD attend patiemment votre prochaine commande.
 
	» Appuyez sur Entrée pour accepter l’action par défaut. L’invite de commande contient parfois une action par défaut, placée entre les signes < et >. Par exemple, la première invite de la commande POLYGONE est : 
[image: Illustration]


 La valeur par défaut est ici quatre côtés, et il vous suffit d’appuyer sur la touche Entrée pour l’accepter (autrement dit, vous n’avez pas besoin de taper 4). 
 

 
 


[image: Illustration] AutoCAD utilise deux types de crochets dans l’invite de commande :
 
 
	• Les options de commande apparaissent entre des crochets droits : [Clore/annUler].
 Pour activer une option, tapez la ou les lettres qui apparaissent en majuscules et appuyez sur Entrée. Le système de saisie dynamique n’affiche pas de crochets : il révèle les options lorsque vous appuyez sur la flèche vers le bas.

 
	• Une valeur ou une option par défaut apparaît entre des crochets obliques : <4>.
 Pour sélectionner la valeur ou l’option par défaut, appuyez simplement sur Entrée. Remarquez que les valeurs par défaut apparaissent aussi bien dans la fenêtre de commande que dans le curseur dynamique.
 
 

 
 




[image: Illustration] Il n’est pas toujours nécessaire d’appuyer sur Entrée pour transmettre à AutoCAD votre saisie. Selon ce que vous faites, il est souvent possible de cliquer sur le bouton droit de la souris et de choisir la première option, Entrer, dans le menu qui apparaît. Et le plus efficace de tout, même pour le plus mauvais des clavistes, consiste à appuyer sur la barre d’espace. Elle joue en effet le même rôle que la touche Entrée, du moins tant que vous n’avez pas saisi de texte.

 
	» Observez la fenêtre de commande. Vous y découvrirez beaucoup de choses sur la manière de l’utiliser, rien qu’en regardant ce qui s’y passe chaque fois que vous accomplissez une action. Quand vous cliquez sur un bouton dans un panneau ou lorsque vous sélectionnez une commande dans un menu, AutoCAD affiche automatiquement son nom, aussi bien dans la zone de saisie dynamique que dans la fenêtre de commande. Ceci vous permet d’assimiler plus ou moins naturellement les noms des commandes en observant à chaque fois le message émis par AutoCAD. 
 

 
 


[image: Illustration] Quand AutoCAD affiche le nom d’une commande en réponse à ce que vous venez de sélectionner avec la souris (dans le ruban, un menu ou une barre d’outils), il ajoute parfois un ou deux caractères supplémentaires au début de ce nom. 
 
	• AutoCAD peut mettre un tiret de soulignement juste avant le nom de la commande (par exemple, _LIGNE au lieu de LIGNE). Le tiret de soulignement est une astuce imaginée par les programmeurs d’AutoCAD pour permettre aux versions localisées dans une autre langue que l’anglais de reconnaître les noms des commandes tels qu’ils sont renvoyés par les menus.
 
	• AutoCAD place parfois une apostrophe devant le nom de la commande et devant le tiret de soulignement (par exemple, ‘_ZOOM au lieu de ZOOM). L’apostrophe indique une commande transparente : il est possible de la lancer alors qu’une autre commande est déjà en cours sans annuler celle-ci. Par exemple, vous pouvez exécuter la commande Ligne, lancer de façon transparente la commande Zoom afin d’agrandir une partie du dessin, puis reprendre la commande Ligne là où vous l’aviez laissée.



 
	» Ne modifiez pas la configuration par défaut de la ligne de commande. Comme la plupart des autres éléments de l’écran d’AutoCAD, la ligne de commande peut être redimensionnée et déplacée. L’emplacement (en bas de la fenêtre) et la taille par défaut (une ligne dans la fenêtre de saisie, et trois lignes d’historique semi-transparentes) conviennent pour la plupart des gens. AutoCAD 2017 ajoute bien de nouvelles options d’affichage et de configuration pour la ligne de commande, mais, croyez-nous sur parole : il faut savoir résister à la tentation !
 
	» Cliquez du bouton droit dans la fenêtre de commande pour afficher les options qu’elle vous propose. Vous voyez alors apparaître un menu contenant quelques choix utiles.
 
	» Utilisez les touches de déplacement vers le haut et vers le bas de votre clavier pour faire défiler la liste des commandes que vous avez tapées récemment. C’est un moyen très pratique de retrouver une commande pour l’exécuter à nouveau. Utilisez les touches de curseur vers la droite et vers la gauche de votre clavier si vous avez besoin de modifier le texte d’une commande que vous venez de saisir ou de rappeler.


 
La plupart des utilisateurs de Windows sont familiarisés avec les raccourcis Alt + touche. Appuyez sur la touche Alt dans un programme Windows traditionnel, et vous verrez un raccourci mis en surbrillance dans votre barre de menus. Tapez alors sur la lettre correspondante pour ouvrir le menu ou exécuter l’action. L’implémentation par Autodesk du type d’interface issu des générations post-2007 de Microsoft Office a un équivalent comparable. Sur la Figure 2.11, nous avons juste appuyé sur Alt. Si nous tapons maintenant sur A puis N, l’onglet Annoter va s’ouvrir et afficher une nouvelle série de raccourcis (par exemple CS pour vérifier l’orthographe).
 
Figure 2.11  : Appuyez sur la touche Alt pour afficher des hordes de raccourcis clavier.

 
[image: Illustration]


 
Ah ! Les belles palettes !
 
Les palettes sont des versions sophistiquées des traditionnelles boîtes de dialogue (les technogourous aiment à dire que ce sont des fenêtres amodales). Les boîtes de dialogue classiques vous obligent à ne vous occuper que d’elles. Vous y entrez des valeurs, vous cliquez sur leurs boutons, vous y faites toutes sortes d’opérations et vous cliquez finalement sur OK ou sur Annuler pour les refermer. Aussi longtemps qu’une telle boîte de dialogue est ouverte, vous ne pouvez rien faire d’autre. Une palette, en revanche, peut rester ouverte pendant que vous exécutez d’autres commandes qui n’ont rien à voir avec elle, et vous ne l’utilisez que lorsque vous avez besoin de ses fonctions. AutoCAD continue à proposer de nombreuses boîtes de dialogue. Mais, au fil des versions, certaines d’entre elles ont été remplacées par des palettes.
 
 

 
 

 
AutoCAD 2017 contient plus d’une douzaine de palettes (AutoCAD LT, de son côté, se contentant de moins). Sans avis contraire, elles peuvent être ouvertes à partir du panneau Palettes de l’onglet Vue. Les palettes les plus employées sont les suivantes :
 
 
	» Propriétés et DesignCenter : Ces palettes sont utilisées pour contrôler les propriétés des objets, pour trouver et afficher les objets nommés (calques, blocs, et ainsi de suite) ainsi que pour les copier entre dessins. Le Chapitre 6 vous explique tout cela plus en détail.
 
	» Palettes d’outils : C’est le principe d’une palette de peintre, avec cette différence qu’elles présentent des contenus (symboles de dessin et motifs de remplissage) et des commandes (il ne s’agit pas ici des commandes dont nous avons parlé jusqu’ici, mais de macros qui regroupent et contrôlent des commandes servant à effectuer des tâches spécifiques). Vous pouvez créer vos propres palettes d’outils, mais celles qui sont fournies avec AutoCAD contiennent déjà des dizaines de symboles prédéfinis qu’il vous suffit de faire glisser sur votre dessin. Jetez-y un coup d’œil ! En progressant dans l’utilisation d’AutoCAD, vous découvrirez que les palettes sont la deuxième meilleure méthode permettant de personnaliser le programme afin de gagner en productivité et de vous aider à vous conformer aux standards de la CAO. L’autre meilleure méthode consiste à créer des gabarits personnalisés pour les nouveaux dessins. Nous y reviendrons dans le Chapitre 4.
 
	» Gestionnaire du jeu de feuilles : Il vous fournit des outils pour gérer tous les dessins d’un projet via un jeu de feuilles (sujet laissé de côté dans ce livre).
 
	» Références externes : Cette palette est utilisée pour attacher des fichiers externes au dessin courant. Il peut s’agir par exemple d’images bitmap, de fichiers PDF ou DGN MicroStation, ou encore d’autres dessins AutoCAD aux formats DWG et DWF (ou DWFx). Nous discuterons des références externes dans le Chapitre 18.
 
	» Gestionnaire des jeux d’annotations : Il affiche des notes et commentaires concernant le projet et le dessin rédigés par des utilisateurs de l’application Autodesk Design Review. Si vous vous intéressez à ces jeux d’annotations, voyez ce qu’en dit l’aide en ligne.
 
	» Calculatrice rapide : Il s’agit d’une calculatrice scientifique évoluée, capable par exemple d’utiliser des constantes ou des variables. C’est à vous de voir si vous en avez besoin.
 
	» Propriétés du calque : C’est le centre de contrôle principal pour la gestion de vos calques. Le Gestionnaire des propriétés des calques « palettisé » est bien sûr capable de rester ouvert pendant que vous faites d’autres choses. Mais, plus important, il applique instantanément dans le dessin toutes les modifications que vous réalisez dans cette palette. Elle dispose (comme les autres) d’une option qui permet de la rendre transparente afin de voir votre dessin au travers de la palette. Vous retrouvez également le Gestionnaire des propriétés des calques dans le panneau Calques de l’onglet Début. 
 

 
 




 
[image: Illustration]La méthode conventionnelle pour faire apparaître ces palettes consiste à passer par les onglets. D’un autre côté, plusieurs palettes sont associées à un raccourci clavier du style Ctrl + chiffre. Faites basculer vos palettes en jouant de ces combinaisons : Ctrl + 1 (Propriétés), Ctrl + 2 (DesignCenter), Ctrl + 3 (Palettes d’outils), Ctrl + 4 (Gestionnaire du jeu de feuilles), Ctrl + 7 (Gestionnaire des jeux d’annotations) ou Ctrl + 8 (CalcRapide).
 
 

 
 

 
[image: Illustration]Signalons en passant que la combinaison Ctrl + 9 masque ou affiche la fenêtre de commande.

 
Le plat de résistance : la zone de dessin
 
Tous ces hors-d’œuvre vous ont probablement mis en appétit pour aborder le plat de résistance : la zone de dessin d’AutoCAD, c’est-à-dire l’endroit où vous allez (fort logiquement) réaliser vos dessins. Vous y cliquerez en différents points pour spécifier des emplacements et des distances, cliquerez aussi sur des objets pour les sélectionner afin de les modifier, et utiliserez les fonctions de zoom et de panoramique pour avoir une bonne visibilité sur ce que vous faites.
 
 

 
 

 
La majeure partie de ce livre a pour objet de vous montrer comment utiliser la zone de dessin, mais il vous faut commencer par assimiler certaines choses.
 
Espace objet et présentations dans l’espace papier
 
L’une des choses qui désorientent le plus les nouveaux utilisateurs d’AutoCAD, c’est qu’un dessin terminé peut être composé d’objets tracés dans des espaces différents (indiqués par AutoCAD via deux boutons de la barre d’état, ou encore des onglets sous la zone de dessin).
 
 
	» L’espace objet (celui du modèle) est l’endroit où vous pouvez créer et modifier les dessins qui représentent des objets du monde réel (murs, pièces mécaniques, ou tout ce que vous voudrez).
 
	» L’espace papier (celui des présentations) vous permet de créer des vues particulières sur ces objets, vues qui sont destinées à être tracées (en général avec un cartouche). L’espace papier peut comporter une ou plusieurs présentations, chacune étant susceptible de proposer une disposition personnalisée de vues (ou fenêtres) sur l’espace objet ainsi que son propre cartouche.


 
Lorsque vous cliquez sur le bouton OBJET dans la barre d’état, ou sur l’onglet Objet en bas de la zone de dessin, vous voyez le pur espace objet, sans aucune altération (comme sur la Figure 2.12). Lorsque vous cliquez sur le bouton PAPIER, vous voyez une présentation dans l’espace papier (comme sur la Figure 2.13). Une présentation complète comprend généralement une ou plusieurs fenêtres, c’est-à-dire des vues qui affichent tout ou parties de l’espace objet à une échelle particulière. Une présentation comporte aussi généralement un cartouche (ou bloc de titre) ainsi que d’autres éléments qui n’existent que dans cette présentation et n’apparaissent pas lorsque vous revenez à l’espace objet (pour imager tout cela, dites-vous qu’une présentation ouvre une fenêtre sur l’espace objet, le cartouche correspondant étant comme un cadre autour de cette fenêtre). Ainsi, une présentation réunit l’affichage d’entités de l’espace objet et de l’espace papier, et AutoCAD vous permet de dessiner et de modifier des objets dans l’un ou l’autre de ces espaces. Voyez le Chapitre 5 pour en savoir plus sur la création d’une présentation (donc d’un espace papier) et le Chapitre 16 pour apprendre comment l’imprimer.
 
Figure 2.12 : Un plan dans l’espace objet.

 
[image: Illustration]

 
Figure 2.13 : Présentation du même plan dans l’espace papier.

 
[image: Illustration]

 
Dans une présentation, vous pouvez déplacer le curseur alternativement entre espace objet et espace papier sans quitter cette présentation. Pour autant, vous ne pouvez pas vous trouver en même temps dans ces deux espaces. Si, par exemple, c’est l’espace papier qui est actif, le fait de cliquer directement sur un élément de l’espace objet ne le sélectionnera pas. De même, si l’espace objet est actif, vous ne pouvez rien sélectionner dans l’espace papier. Pour passer de l’un à l’autre, faites un double-clic à l’intérieur d’une fenêtre pour passer à l’espace objet, ou inversement, en dehors d’une fenêtre pour revenir à l’espace papier.
 
 

 
 

 
[image: Illustration]Ce va-et-vient permis par le double-clic n’est nécessaire que lorsque vous dessinez quelque chose tout en ayant besoin de le voir dans l’espace papier d’une présentation, ou encore pour ajuster la vue des objets du dessin à l’intérieur de la fenêtre. En pratique, vous ne rencontrerez sans doute pas très souvent cette situation. C’est dans l’espace objet que vous réaliserez l’essentiel de votre dessin. Vous n’aurez recours à l’un des onglets Présentation, après avoir défini la présentation correspondante dans l’espace papier, qu’au moment de tracer ce dessin.

 
Arrêtons-nous sur l’aire de dessin
 
Voici encore quelques autres points à savoir sur la zone de dessin d’AutoCAD :
 
 
	» Utiliser AutoCAD efficacement et en toute confiance suppose de surveiller constamment la fenêtre de commande (pour savoir ce que vous dit AutoCAD), tout en travaillant dans la zone de dessin. Pour la plupart des gens, ce n’est pas un réflexe naturel, et c’est pourquoi le système de saisie dynamique a été introduit par Autodesk. Mais la fenêtre de commande continue à afficher des informations que vous ne trouverez pas ailleurs. Prenez l’habitude d’y jeter un coup d’œil après chaque action que vous effectuez dans la zone de dessin (ou après avoir sélectionné quelque chose dans le ruban ou dans l’aire graphique).
 
	» Cliquer au hasard dans la zone de dessin n’est pas aussi inoffensif dans AutoCAD que dans la plupart des autres programmes Windows. Cela correspond presque toujours à l’exécution d’une certaine action (en général, spécifier un point ou sélectionner un objet pour le modifier). Vous pouvez expérimenter librement, mais pensez à regarder la fenêtre de commande après chaque clic. Si vous vous égarez, appuyez sur la touche Échap autant de fois que nécessaire pour sortir de l’opération en cours et retrouver une fenêtre de commande vierge.
 
	» Dans la plupart des cas, vous pouvez cliquer du bouton droit dans la zone de dessin pour afficher un menu qui vous proposera différentes options applicables à la situation en cours.





 
S’amuser avec F1
 
Le menu d’aide d’AutoCAD 2017 est accessible sous la forme d’une liste que vous trouvez à droite de la barre de titre (à la suite du point d’interrogation), et il faut bien reconnaître qu’il est plutôt limité. Comme toujours, la touche F1 ouvre la fenêtre d’aide en ligne.
 
 

 
 

 
[image: Illustration]Le système d’aide principal d’AutoCAD 2017, comme d’AutoCAD LT 2017, est l’un des principaux composants de l’application Autodesk Exchange pour AutoCAD (voir la Figure 2.14).
 
 

 
 

 
Comme dans la plupart des programmes Windows, l’aide d’AutoCAD est sensible au contexte. Si, par exemple, vous lancez une commande Ligne et que vous ne savez plus exactement quoi faire ensuite, vous demandez de l’aide et… l’aide arrive. Cliquez dans le champ Entrez mot-clé ou expression pour localiser des termes particuliers (ou servez-vous du lien Télécharger l’aide hors ligne pour télécharger les manuels).
 
Figure 2.14 : L’aide est à portée de votre doigt, appelé F1.

 
[image: Illustration]

 
[image: Illustration]AutoCAD est un programme dont les ressources en ligne sont vraiment nécessaires (pour ne pas dire indispensables). Il contient de nombreuses commandes, options et excentricités, et tout le monde, du débutant le plus innocent à l’expert le plus chevronné, peut découvrir quelque chose en utilisant l’aide en ligne d’AutoCAD. Prenez un moment pour explorer l’accueil du système d’aide principal et vous faire une idée assez claire de ce que vous pouvez y trouver. Tout au long de ce livre, je vous orienterais vers différentes rubriques de cette aide que je considère comme étant particulièrement utiles, mais n’ayez pas peur de la consulter sans attendre mes conseils si vous rencontrez une difficulté (ou tout simplement par curiosité).
 
 

 
 

 
[image: Illustration]La bonne nouvelle, c’est que l’aide en ligne est assez régulièrement mise à jour, de manière à corriger de possibles erreurs ou omissions et à mieux refléter la façon dont les gens utilisent AutoCAD. Bien entendu, la mauvaise nouvelle, c’est que vous n’en saurez rien si vous n’avez pas de connexion Internet au moment crucial. L’autre bonne nouvelle, c’est que vous pouvez télécharger préalablement cette aide et l’installer sur votre ordinateur.
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